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   I. — HISTORIQUE
  

  
   La propriété directrice de l’aimant, l’attraction qu’il exerce sur le fer et sur quelques métaux, mais surtout la communication de ces propriétés au fer et à l’acier, lui firent jouer, dans les siècles d’ignorance, un rôle important dans l’art mystérieux des charmes, des enchantements et de la sorcellerie. On le croyait propre à exciter l’amour et on lui attribuait une grande vertu pour ranimer la tendresse conjugale et rapprocher les époux désunis. Il entretenait la concorde entre ceux qui le portaient, et pouvait, dans certains cas, servir de communication entre les absents.
  

  
   Je laisserai de côté ces propriétés mystérieuses qui ne sont pas démontrées, pour apprécier ce que les anciens et les modernes ont pensé de cet agent au point de vue physiologique et thérapeutique Dès la plus haute antiquité, l’aimant était on grande faveur dans la médecine des Chinois, dos Indiens, des Égyptiens, des Chaldéens, des Hébreux, des Arabes, des Grecs, des Romains, etc., qui l’employaient surtout on topiques et en amulettes.
  

  
   Quelques peuplades indiennes l’ont employé pour conserver et prolonger la jeunesse.
  

  
   

  

  
   Aristote[image: PAG_00000010_IL000001]
  

  
   

  

  
   Aristote, le célèbre philosophe grec, disciple, puis rival de Platon, qui vivait au IIIe siècle avant notre ère, parle des nombreuses propriétés médicamenteuses d’une sorte de pierre magnétique qu’il appelle l’aimant blanc.
  

  
   Pline (Ier siècle de notre ère) nous apprend que l’aimant était employé contre les maladies des yeux ; réduit en poudre, on s’en servait aussi contre les brûlures.
  

  
   Dioscoride (même époque) l’a proposé, pour évacuer les humeurs épaisses des mélancoliques.
  

  
   Dans son livre de la médecine simple, Galien (IIIe siècle) vante la vertu purgative de l’aimant et son action contre l’hydropisie. Cette double propriété était très anciennement connue des Hébreux.
  

  
   Suivant Marcel l’empirique, philosophe et médecin français qui vivait à Bordeaux vers la fin du IVe siècle, l’aimant calme les douleurs de la tête en le portant au cou.
  

  
   Aélius d’Amida (Ve siècle) parle beaucoup de l’action des aimants appliqués à l’extérieur. Il rapporte, d’après la tradition, que les goutteux, tourmentés de douleurs aux mains et aux pieds, s’en trouvaient délivrés on tenant à la main une pierre d’aimant ; et que cette même pierre était également utile dans les convulsions.
  

  
   Alexandre de Tralles (VIe siècle) assure qu’elle guérit les douleurs des articulations.
  

  
   Hali Abbas, médecin arabe de la même époque, affirme que, tenu à la main ou suspendu au cou, l’aimant remédie aux spasmes et aux douleurs des pieds.
  

  
   Avicenne (XIe siècle) assure que l’aimant est souverain dans les affections de la rate et qu’il agit comme détersif pour modifier les humeurs. Pris à la dose d’une drachme, dans le vin ou dans une infusion dé mercuriale, il réagit contre les désordres causés par l’usage interne du fer. Il pensait que l’aimant s’unissait à ce métal et qu’il en corrigeait les mauvais effets.
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   Arnaud de Villeneuve, le célèbre médecin, qui fut aussi théologien, alchimiste et philosophe hermétique (fin du XIIIe siècle), affirme qu’il écarte des femmes les mauvais esprits, et les préserve des maléfices.
  

  
   Albert le Grand (même époque) affirme que l’aimant exerce sur l’organisme une action puissante et salutaire. Porté au bras gauche, il dissipe les songes, les rêves et les vains fantômes de la nuit : il chasse le venin du corps et guérit là folie.
  

  
   Platéarius, médecin du XIe siècle, dont les œuvres furent éditées en 1497, le croyait convenable dans les affections de la rate et dans la mélancolie. Il en prescrivait l’usage à l’intérieur dans les aliments, dans les boissons, et surtout dans une décoction de grande consoude.
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   Vers le commencement du XVIe siècle, l’aimant était beaucoup employé, surtout contre les affections des nerfs. Paracelse étendit son usage aux affections organiques sur lesquelles l’aimant lui parut avoir une action non moins réelle. Il lui attribuait une propriété d’attirer, qu’il regardait comme très utile dans le traitement du plus grand nombre des maladies qu’il nomme matérielles. De Cette catégorie sont : l’epilepsie, les écoulements sanguins ou lymphatiques particuliers aux femmes ; la diarrhée, les diverses hémorragies, les fluxions de yeux, des oreilles, du nez, des membres ; Phydropisie, la jaunisse, etc., etc. Quand les humeurs se font jour à l’extérieur et produisent des plaies, des fistules, des ulcères, on doit encore avoir recours à l’aimant. Dans les affections nerveuses, il en recommandait surtout l’usage pour combattre les vapeurs, les spasmes, le tétanos et dissiper les attaques d’hystérie. Pour l’application aux différentes maladies, l’auteur expose sa méthode. Possédant quelques notions de la polarité du corps humain, il faisait usage des deux pôles de l’aimant, selon l’effet qu’il voulait obtenir. Ses indications sur ce sujet sont très obscures ; mais c’est ce que l’on peut supposer par la distinction qu’il fait entre ce qu’il appelle le dos et le venue de l’aimant. Admettant que sur la même partie du corps, l’aimant attire par un pôle et repousse par l’autre, il faisait ses applications en conséquence.
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   La doctrine du grand alchimiste fut étendue par Van Helmont, quelques années plus tard. Celui-ci attribue à l’aimant sur les intestins la même action que sur le fer, et lui accorde la propriété de guérir les hernies. Il en recommande l’usage dans le plus grand nombre des affections, et le considère comme souverain dans le catarrhe.
  

  
   A son époque, on attribuait généralement une grande action à l’aimant sur le fœtus, en raison de l’action qu’il peut exercer sur la matrice. Aussi, quand une femme était menacée d’avortement, il recommandait d’appliquer un aimant sur le nombril, parce qu’il devait avoir la vertu d’attirer l’enfant, comme il attire le fer, et de l’empêcher de descendre. Plusieurs auteurs sont du même avis.
  

  
   L’exemple de Paracelse et de Van Helmont fut suivi, et la médecine magnétique prit un grand développement pendant la première moitié du XVIIe siècle.
  

  
   Gilbert, médecin de la reine Elisabeth, que l’on peut considérer comme le fondateur de la science magnétique, consacre, dans son livre de Magnete,. un chapitre spécial à l’action thérapeutique de l’aimant. Il reconnaît sa vertu astringente et son action curative contre les hémorragies.
  

  
   Sérapion vante l’action de l’aimant en poudre appliqué sur les blessures et sur les plaies envenimées, et cette réputation se maintint longtemps. Si on était blessé par un fer empoisonné, ou mordu par un animal venimeux, il mêlait de la poudre d’aimant dans des emplâtres spéciaux et en couvrait les blessures. Il en faisait prendre également à l’intérieur, et lui attribuait la propriété de faire sortir le venin du corps.
  

  
   Anselme de Boodt vanta l’usage de l’aimant en poudre ; et, comme le précédent, il l’incorporait dans des emplâtres. L’emplâtre d’aimant, malgré quelques propriétés malsaines que l’auteur lui attribue, guérit toutes sortes de blessures, prévient les accidents qui leur sont consécutifs, les purifle de ce qu’elles contiennent d’inutile ou de nuisible, et favorise la régénération des chairs.
  

  
   Suivant Rattray, l’aimant guérit le catarrhe, les hernies, la fièvre quarte, l’hydropisie, les maux de tête et fortifie la matrice.
  

  
   Les alchimistes des XVIe et XVIIe siècles attribuèrent à l’aimant les plus merveilleuses propriétés, et épuisèrent tous les secrets de leur art pour lui faire subir diverses préparations qui devaient faciliter et étendre son emploi.
  

  
   Les uns le faisaient macérer avec de la limaille d’acier, dans les cendres de certaines plantes, pour en extraire ensuite ce que Paracelse appela la manne de l’aimant. D’autres étaient persuadés qu’en l’exposant au soleil, après l’avoir calciné avec le soufre, il acquérait les plus grandes vertus. Quelques autres, enfin, l’ont soumis à la distillation, pour en retirer une espèce de mercure auquel ils attribuaient une valeur non moins grande. Presque tous en préparaient des magistères.
  

  
   Mylius (1675) nous dit que l’aimant était encore employé sous d’autres formes dans un grand nombre de maladies. On en composait des élixirs pour combattre le catarrhe et faire couler la pituite, une mixture contre les vers, et différents remèdes pour les yeux.
  

  
   Stockerus donne la composition d’un gargarisme magnétique contre les maux de dents.
  

  
   Le sel d’aimant d’Agricola était recommandé comme vulnéraire, astringent et balsamique. Appliqué extérieurement, il guérissait les plaies et arrêtait la chute des cheveux ; à l’intérieur, il combattait la diarrhée.
  

  
   Vers le milieu du XVIIe siècle, on réagit contre ; le magnétisme alchimique, et les médecins revinrent aux anciennes applications de l’aimant.
  

  
   Maxwel, savant écossais, médecin du roi Charles II, pratiqua avec succès la médecine magnétique et publia un curieux ouvrage sur la question.
  

  
   

  

  
   Kircher[image: PAG_00000016_IL000001]
  

  
   

  

  
   Le P. Kircher, savant jésuite allemand, s’attacha d’une façon spéciale à l’histoire du magnétisme. Dans plusieurs ouvrages qui sont encore précieux à consulter, il démontre que toute l’antiquité employa l’aimant à divers usages ; il fournit des renseignements sur les méthodes employées de son temps et sur les résultats obtenus. Comme plusieurs auteurs l’ont dit avant lui, il affirme que l’aimant porté au cou guérit les spasmes, calme les douleurs nerveuses et hâte l’accouchement.
  

  
   Pierre Borel, qui prit une part active dans la discussion qui eut lieu à son époque entre les partisans et les ennemis du magnétisme, affirme que, porté au cou, l’aimant exempte la femme des suffocations de la matrice, calme les douleurs des dents et des oreilles en le frottant contre les parties affectées. Il fait aussi mention d’une manie causée par la matrice, qui fut guérie, en faisant porter pendant quelque temps à la malade un aimant sur la région du cœur.
  

  
   Zwinger se servit encore avec succès de la poudre d’aimant pour combattre une incontinence d’urine chez une jeune fille. Il dit aussi que l’aimant remédie aux spasmes occasionnés par les vents.
  

  
   Jusque vers le commencement du XVIIIe siècle, on n’employait guère que l’aimant naturel. L’application n’était pas facile. D’abord, la pierre d’aimant est difficile à travailler ; sa force est relativement peu considérable, et il faut souvent une grande masse pour obtenir l’effet que l’on désire ; ensuite, son prix est trop élevé.
  

  
   On surmonta les obstacles, en communiquant à l’acier trempé, toutes les propriétés de l’aimant naturel. Le perfectionnement des procédés permit bientôt de dépasser la nature, c’est-à-dire de faire des aimants plus forts que les meilleurs aimants naturels. On put alors multiplier le nombre des pièces, en varier la forme selon les besoins, augmenter et perfectionner les moyens d’application.
  

  
   Un peu plus tard, l’expérience apprit aux physiciens l’avantage que la thérapeutique pouvait retirer de l’électricité. L’analogie que le magnétisme présente avec l’électricité attira encore l’attention générale vers le premier, et les traitements magnétiques se multiplièrent rapidement, surtout en Allemagne, en France et en Angleterre.
  

  
   Depuis longtemps, l’aimant était reconnu pour guérir les maux de dents. Vers 1765, Klarich, médecin du roi d’Angleterre et physicien à Gottingue, fit de nombreux essais. Les résultats qu’il obtint engagèrent d’autres observateurs à diriger leurs recherches vers ce but. Klarich appliqua en outre l’aimant avec le même succès contre les douleurs, la surdité, la paralysie. Wéber, médecin à. Walfrode, suivit en Allemagne l’exemple de Klarich, et obtint des résultats remarquables sur les maladies des yeux.
  

    
   Vers 1770, Mesmer commença à attirer l’attention. Il admettait l’existence « d’une influence mutuelle entre les corps célestes, la terre et les corps animés. Un fluide universellement répandu et continué de manière à ne souffrir aucun vide, dont la subtilité ne permet aucune comparaison, et qui de sa nature est susceptible de recevoir, propager et communiquer toutes les impressions du mouvement, est le moyen de cette influence. Il se manifeste particulièrement dans le corps humain des propriétés analogues à celles de l’aimant. On y distingue des pôles également divers et opposés qui peuvent être communiqués, changés, détruits ou renforcés », Par son analogie avec le fluide nerveux, il peut guérir immédiatement les maladies de nerfs et médiatement toutes les autres ». En pénétrant les tissus, il rétablit l’harmonie dans les organes, par la distribution uniforme du fluide dont le mouvement était troublé.
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   Mesmer appliquait donc l’aimant en vertu d’une théorie qu’il avait adoptée. Il employait ordinairement des petits aimants ayant la forme des parties sur lesquelles il les appliquait. Il en plaçait de chaque côté du corps, sur le milieu du corps et sur l’épine dorsale. Dans quelques cas, il en plaçait d’elliptiques sous la plante des pieds ; dans d’autres, sous les genoux. Dans les vomissements et dans les crampes d’estomac, il en appliquait un sur le cœur ; dans les coliques, il le plaçait sur le nombril. Tous ses aimants étaient portés jour et nuit, étroitement serrés contre la peau.
  

  
   Depuis quelques années, le père Hell étudiait le magnétisme minéral au point de vue physique, quand une dame, qui souffrait de violentes crampes d’estomac, vint le prier de lui confier un de ses meilleurs aimants pour être employé contre le mal qui lui rendait la vie intolérable. Elle rapporta bientôt l’objet, qui avait entièrement produit l’effet désiré : elle était guérie.
  

  
   Frappé de ce résultat, le célèbre astronome voulut faire l’expérience sur d’autres malades. A l’exemple de Mesmer, il fabriqua des aimants de toute forme et en fit de nombreuses applications. Un homme abandonné par l’art, tourmenté depuis longtemps de spasmes et de convulsions, reçut en quelques jours un soulagement sensible ; et bientôt les accidents se calmèrent pour ne plus reparaître. Une vingtaine d’autres malades, dont plusieurs paralytiques, furent également guéris.
  

  
   Une dispute s’éleva entre Mesmer et le père Hell au sujet de la priorité de cette application. Tous les deux publièrent dans les journaux le résultat de leurs cures, et Vienne devint le foyer d’où la pratique magnétique se généralisa dans toute l’Allemagne.
  

  
   A l’exemple de Mesmer, Unzer, célèbre médecin d’Altona, étudia attentivement l’action thérapeutique de l’aimant et publia ses observations (1775). Le traitement d’une jeune femme, qui, à la suite de plusieurs couches laborieuses, avait éprouvé des spasmes, des contractions, des crampes, de la paralysie, puis une faiblesse si considérable des muscles de la tête qu’elle pouvait à peine la soutenir, le frappa tout particulièrement. Dès les premières applications, il observa une amélioration considérable.
  

  
   Le docteur Deiman, à Amsterdam, traduisit en hollandais l’ouvrage de Unzer. Dans la préface, il rend compte de la guérison, obtenue en 11 jours, d’une femme de 57 ans, affectée do paralysie des deux bras et d’une surdité complète de l’oreille gauche. A la même époque, le même auteur annonçait, dans une lettre, qu’il traitait deux autres malades par les aimants : 1° Un homme affecté depuis2 ans d’un tremblement excessif de tout le corps, la tête penchait à gauche et la parole était très difficile ; 2° une jeune fille affectée depuis 2 ans d’une violente rétraction de la jambe, suite d’une fièvre tierce, était dans un état alarmant qui se compliquait de fièvre hectique. Au bout de 14 jours, les deux malades étaient sensiblement améliorés : chez le premier, le tremblement avait disparu, la tête se redressait, la parole était plus libre et la fièvre avait cessé ; chez le second, la, jambe était redressée et la marche devenait possible.
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   En 1777, le docteur Heinsius, à Sorau, publia un ouvrage où il-décrivit 7 observations sur différentes maladies, dont 2 épilepsies, où l’aimant fut employé avec succès.
  

  
   Un physicien distingué, de Harsu, membre du grand, conseil fédéral à Genève, correspondant de la Société royale de médecine, étudia l’application du magnétisme sous toutes ses formes et posa les bases d’un traitement méthodique pour les différentes maladies. Au magnétisme animal, il ajoute l’application raisonnée des aimants ; et pour seconder l’action de ceux-ci, qui n’est pas toujours suffisante, il emploie l’eau aimantée en boisson, en lavages, en lavements, en lotions, en bains généraux et locaux.
  

  
   Appliqué ainsi à l’intérieur et à l’extérieur, le principe de l’aimant lui paraît être le plus puissant des stimulants et apéritifs. Sa propriété dépurative lui paraît surtout bien constatée. De ces deux propriétés, il conclut que l’aimant est souverain dans le traitement du plus grand nombre des affections chroniques ; et pour le démontrer, il rend compte des effets qu’il a obtenus dans plusieurs cas de rhumatismes, dans les fluxions des yeux et des dents, dans les maladies des articulations ; dans certaines espèces de tumeurs lymphatiques telles que loupes, goître, êcrouelles ; dans les engelures et les accidents nerveux tels que spasmes, contractions, contractures propres à l’hystérie ; crampes, épilepsie. L’ophtalmie, la surdité et certaines paralysies lui ont également fourni de remarquables succès.
  

  
   En France, les docteurs de la Condamine, à Romans ; Razoux, à Nimes ; Sigaud de la Fond, Descemet, Missa, à Paris, et plusieurs autres appliquèrent l’aimant avec succès. Mais c’est surtout l’abbé Le Noble, chanoine à Vernon-sur-Seine, qui prit la plus large part à l’étude des applications de l’aimant au traitement des maladies. Dès 1763, ses aimants pour les dents étaient très appréciés. En septembre 1777, il lut à la Société royale de médecine un mémoire sur ses travaux ; et cette société savante qui, quelques années plus tard, s’éleva avec tant de violence contre le magnétisme animal, nomma une commission composée de Mauduyt et Andry, pour constater l’efficacité de l’aimant dans le traitement de quelques maladies. Mauduyt n’ayant pu suivre les expériences d’une façon assez constante, fut remplacé par Thouret.
  

  
   Les deux commissaires remplirent leur mission avec la plus scrupuleuse attention et firent un rapport détaillé qui fut lu et discuté.
  

  
   Ce rapport, auquel j’emprunte beaucoup des documents qui précèdent, est rédigé tout à l’avantage de la nouvelle méthode thérapeutique. Il constitue, surtout au point de vue historique, l’ouvrage le plus complet et le plus intéressant qui ait paru sur cette question. Il contient en outre plusieurs planches de gravures et 48 observations de cas divers et rebelles, qui furent presque tous guéris ou soulagés par les applications magnétiques, à l’exclusion de tout médicament.
  

  
   Voici les conclusions de ce rapport lu à la Société le 29 août 1780 :
  

  
   

  

  
   1°On ne peut méconnaître dans l’aimant, appliqué, en amulette, une action réelle et salutaire.
  

  
   2° Cette action est indépendante, dans l’aimant, des qualités ou propriétés qui lui sont communes avec les autres corps, et par lesquelles l’application des pièces aimantées peut avoir une action générale ou commune sur l’économie animale : tels sont l’impression de froid, la pression, le contact, le frottement, les plaques étant, appliquées à nu et serrées étroitement sur la peau.
  

  
   3° Cette action de l’aimant est également distincte de celle qu’il peut avoir sur le corps humain, comme substance ferrugineuse, comme substance attractive, quoiqu’elle paraisse cependant dépendre du même principe, cette action paraissant s’affaiblir avec le temps et se rétablir en même proportion que les plaques aimantées acquièrent ou perdent de leur vertu attractive ou de leur action sur le fer.
  

  
   4° Cette action de l’aimant parait être une action immédiate et directe du fluide magnétique sur nos nerfs, sur lesquels il paraît avoir une influence non moins réelle que sur le fer ; il parait n’en avoir aucune directe et particulière sur les fibres, sur les humeurs, et les viscères.
  

  
   5° Par cette action, l’aimant ne parait pas convenir dans le traitement des affections décidément humorales, ou organiques et matérielles, mais dans les affections purement ou particulièrement nerveuses.
  

  
   6° Les affections de ce genre auxquelles l’aimant convient préférablement ne sont pas les affections dépendantes du défaut d’action des nerfs, mais celles qui reconnaissent pour cause principale l’action des nerfs augmentée : tels sont les spasmes, les convulsions, les vives douleurs.
  

  
   7° Sous ce rapport, l’aimant se range naturellement dans la classe des antispasmodiques, classe qu’il semble ainsi enrichir, comme l’électricité a enrichi celle des substances irritantes, apéritives ou stimulantes, et c’est plus spécialement à l’espèce des antispasmodiques, toniques ou propre ment dits, qu’il semble se rapporter.
  

  
   8° Cette action antispasmodique et nerveuse de l’aimant ne parait être que palliative ; mais rien n’annonçant qu’elle ne puisse pas devenir curative. L’efficacité même qu’on reconnaît dans l’aimant ne pouvant n’être pas purement nerveuse, et seulement antispasmodique, la nullité de toute autre action dans cette substance, spécialement d’une vertu stimulante apéritive, d’une action humorable et matérielle, n’étant pas entièrement démontrée, il suit de ces différents points qu’il est important de continuer les recherches et de multiplier les épreuves suc ces objets.
  

  
   9° La méthode magnétique paraissant être elle-même susceptible de plusieurs degrés dé perfection, c’est une nouvelle raison de s’appliquer à la modifier, à l’observer dans tous ses rapports.
  

  
   10° Au moins, en se bornant à la méthode actuelle, les avantages du magnétisme ne peuvent être méconnus et contestés.
  

  
   11° L aimant a donc sur le corps humain un autre principe d’action que celui qui résulte de sa nature ferrugineuse, de son action attractive sur le fer, ainsi que des autres propriétés si nombreuses que l’empirisme lui a attribuées ; et il paraît devoir un jour devenir en médecine d’une utilité, sinon aussi grande, au moins aussi réelle, qu’il l’est maintenant en physique, quoiqu’on ne doive pas sans doute admettre toutes les merveilles qu’on raconte, et qu’il y ait beaucoup à rabattre des éloges qu’on lui prodigue. »
  

  
   Le 1er avril 1783, les mêmes commissaires lurent un second rapport à la même Société sur cette question. Ce dernier travail fut imprimé l’an VIII, et l’éditeur y ajouta 61 observations sur diverses guérisons et plusieurs certificats.
  

  
   A cette époque, Mesmer était à Paris et le magnétisme animal agitait beaucoup les esprits. Il les passionna bientôt à l’excès ; et, à l’exemple du Maître, ceux qui employaient l’aimant lui substituèrent le magnétisme animal.
  

  
   Aussi, à partir de 1785, les observations deviennent rares.
  

  
   En médecine, les systèmes passent vite et s’oublient facilement. Pendant 80 ans, malgré quelques essais do Hellé, Laennec, Chomel, Trousseau, Récamier, l’action thérapeutique de l’aimant est à peine soupçonnée. Burq, l’auteur de la métallothérapie, cite pourtant quelques observations à l’appui de sa théorie. En Italie, Maggiorani y consacre la plus grande partie de son activité et publie de remarquable travaux. En 1877, Charcot, à la Salpêtrière, l’applique contre les troubles de la sensibilité chez les hystériques ; et enfin, Luys l’employa avec non moins de succès à la Charité.
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   Le Journal du Magnétisme, dirigé par le professeur II, Durville, publie des observations, des notes et des travaux originaux sur la théorie de l’aimant appliqué au traitement des maladies.
  

  
   Des Conseils pratiques, rédigés par le directeur, dans le but de mettre la pratique magnétique à la portée de tout le monde, paraissent dans chaque numéro. A titre d’exemples, les principales guérisons ou améliorations obtenues par les meilleurs praticiens sont rapportées en détail. Le traitement de chaque maladie est indiqué dans un Conseil pratique ; et l’on voit que, dans presque tous les cas, l’application de l’Aimant a produit des guérisons ou des améliorations inespérées.
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   III. — PHYSIQUE
  

  
   L’aimant naturel, vulgairement dit pierre d’aimant,, est un minerai do fer. C’est une substance d’un éclat métallique prononcé, dont la couleur, dans la cassure fraîche, varie du noir de fer au gris d’acier bleuâtre. Il possède la propriété d’attirer le fer, le cobalt, le nickel, le chrome. Par divers procédés, on communique à ces métaux, qui sont dits magnétiques, et surtout à l’acier trempé, toutes les propriétés de l’aimant naturel. Le mot aimant est devenu le terme générique désignant toute substance qui possède la propriété naturelle ou acquise d’attirer le fer. On distingue donc les aimants naturels et les aimants artificiels. Ces derniers sont presque seuls employés aujourd’hui.
  

  
   Tout aimant, quels que soient sa forme et son volume, possède une ligne neutre et deux pôles opposés que l’on remarque en le plongeant dans la limaille de fer. Celle-ci s’attache aux pôles avec une grande énergie. Cette énergie diminue aux approches de la ligne neutre où elle devient nulle.
  

  
   Un aimant, suspendu horizontalement par un fil sans torsion ou équilibré sur un pivot (aiguille aimantée), prend une direction constante qui est à peu près celle du nord au sud. Cette direction qui indique les deux pôles de la terre, se nomme méridien magnétique, Le pôle qui regarde le nord se nomme pôle austral, pôle positif, pôle N ; celui qui regarde le sud, pôle boréal, pôle négatif, pôle S. Le pôle positif d’un aimant repousse le pôle positif d’un autre aimant et attire le négatif ; autrement dit, les pôles de même nom se repoussent, les pôles de noms contraires s’attirent
  

  
   On observe dans l’aimant deux forces distinctes :
  

  
   1° Une force physique qui agit eu droite ligne à travers tous les corps, dans toute l’étendue du champ magnétique. C’est par cette force que les aimants agissent les uns sur les autres.
  

  
   2° Une force que je nomme force physiologique, car elle agit sur le corps humain sans se faire sentir sur l’aiguille aimantée.
  

  
   La force physiologique paraît être subordonnée à la force physique, car elle est presque toujours proportionnelle au degré d’aimantation des pièces ; C’est une force brutale qui n’est guère plus « assimilable » que l’électricité. Par une opération qui consiste à transformer cette force comme l’électricité est transformée en chaleur, en lumière, en mouvement, j’obtiens une nouvelle force plus puissante, plus en harmonie avec la force vitale qui est an nous, et son assimilation se fait plus facilement. Elle devient plus vivifiante et sa valeur curative est considérablement augmentée. C’est à cette transformation que je donne le nom de vitalisation.
  

  
   L’aimant par lui-même n’est plus que le véhicule de ce nouvel agent ; de ce nouveau mode vibratoire de l’éther, qui devient presque identique au magnétisme humain.
  

  
   La force physiologique vitalisée se transmet à tous les corps de la nature, tandis que la force physique ne se transmet qu’aux métaux magnétiques, et cette transmission ne se fait pas en vertu des mêmes lois. Elle se transmet à distance sur un fil conducteur, tandis que la force physique ne se laisse pas transporter au-delà du champ magnétique.
  

  
   Il y a analogie ou concordance de nature entre l’électricité et la force physiologique de l’aimant, — Si on fait plonger les électrodes d’une pile dans deux verres d’eau reliés par un fil pour fermer le circuit, l’eau du verre où plonge l’électrode + devient acidulée, fraîche au goût, tandis que celle où plonge l’électrode – devient alcaline, tiède, fade. Si on place deux verres d’eau dans le champ d’action des pôles d’un aimant, l’eau qui est exposée au pôle positif devient acidulée, fraîche au goût de certaines personnes nerveuses et impressionnables que l’on nomme des sensitifs ; celle qui est exposée au pôle négatif prend au contraire un goût alcalin, tiède, fade, nauséeux.
  

  
   En raison des analogies qui existent entre l’aimant et l’électricité, j’applique le signe + au pôle positif de l’aimant comme au pôle positif de la pile, le signe – au pôle négatif de l’aimant comme au pôle négatif de la pile.
  

  
   Les aimants perdent assez rapidement leurs propriétés vitales. Selon la nature de la maladie, le tempérament du malade et l’emploi que celui-ci en fait, au bout d’un temps qui peut varier de 1 à 6 mois, ils sont usés, lors même que l’aimantation, c’est-à-dire la propriété d’attirer le fer et de s’orienter, n’est pas sensiblement diminuée. Si l’on n’en fait aucun usage, à l’air libre, les propriétés vitales se conservent pendant 6 à 8 mois ; enveloppés dans du papier ou suspendus par la ligne neutre au moyen d’un fil sans torsion leur permettant de s’orienter, ils les conservent davantage encore. 11 est nécessaire de ne pas les déposer sur des objets de nickel, de fer, de fonte ou d’acier, de ne pas les laisser tomber, car le choc modifie des mouvements vibratoires qui constituent l’aimantation et la vitalisation.
  

  
   La force physique de deux aimants se conserve en plaçant ceux-ci l’un sur l’autre parleurs pôles de noms contraires. La force physiologique conserve plus longtemps en les plaçant l’un sur l’autre par leurs pôles de même nom.
  

  
   La force physiologique de l’aimant est l’objet d’une étude plus complète dans ma Physique magnétique.J’y renvoie le lecteur qui veut étudier davantage cette force inconnue.
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   IV. — PHYSIQUE PHYSIOLOGIQUE
  

  
   Nous savons qu’on désigne également sous le nom de magnétisme (magnétisme humain) une force particulière du corps humain, en vertu de laquelle les individus agissent ou peuvent agir les uns ; sur les autres.
  

  
   Cette force, quoique plus salutaire en thérapeutique, est analogue à la force physiologique de l’aimant. Elle est soumise aux mêmes lois.
  

  
   Il résulte de cette propriété que le corps humain est polarisé. C’est une polarité en fer à cheval, se divisant en deux ordres :
  

  
   1° Polarité d’ensemble, 2° polarité secondaire,
  

  
   La polarité d’ensemble nous représente deux aimants inversement disposés : un aimant latéral 2° un aimant antèro-postérieur. Les branches du premier sont figurées par les côtés latéraux du corps — tête, tronc, bras, jambes ; — les pôles sont aux mains et aux pieds ; le point neutre se trouve au sommet de la tête. Les branches du second, moins longues et moins larges (2 à 3 cent., sur le devant du corps, 3 à 4 sur le derrière), sont sur le milieu de la figure, la pointe du menton, le sternum, le nombril, la colonne vertébrale, l’occiput ; le point neutre est au périnée..
  

  
   La polarité secondaire est inhérente aux jambes et aux bras. Ceux de droite sont positifs du côté du petit doigt (faiblement) négatifs du côté du pouce ; ceux de gauche sont négatifs du côté du pouce (faiblement) positifs du côté du petit doigt.
  

  
   

  

  
   FIG. 1 ET 2 — SCHÉMA DE LA POLARITÉ DU CORPS HUMAIN[image: PAG_00000037_IL000001]
  

  
   

  

  
   Par cette disposition magnétique, l’action que deux individus exercent l’un sur l’autre est analogue à celle de deux aimants. Le magnétisme humain étant soumis aux mêmes lois que le magnétisme minéral, il s’ensuit qu’un aimant agit sur le corps humain comme sur un autre aimant.
  

  
   

  

  
   FIG. 3 ET 4. — POLARITÉ DU CORPS HUMAIN[image: PAG_00000038_IL000001]
  

  
   

  

  
   Le corps humain possède des propriétés magnéto-chimiques. Comme le pôle positif do l’aimant, la main droite acidulé la substance soumise à son action ; comme le pôle négatif, la main gauche l’alcalise.
  

  
   En raison de ces différentes analogies, et pour se reconnaître plus facilement dans la pratique, je désigne les parties positives du corps par le signe + les parties négatives par le signe –. Les signes les plus gros indiquent la polarité d’ensemble ; les petits, la polarité secondaire.
  

  
   Les pôles de l’aimant dirigés sur les pôles de même nom du corps humain (application isonome) augmentent l’activité organique et excitent les fonctions ; les pôles de l’aimant dirigés sur les pôles de noms contraires du corps humain (application hétéronome) diminuent l’activité, calment les douleurs et produisent le bien-être.
  

  
   Ces effets se produisent plus ou moins rapidement, selon la sensitivité des malades. Chez les sensitifs, l’application isonome produit une excitation considérable dont la conséquence est le sommeil magnétique avec ses diverses phases : l’application hétéronome détermine le réveil.
  

  
   Ces différents effets cessent sous l’ection d’une application inverse.
  

  
   La polarité du corps humain est inverse chez les gauchers.
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   V. — MÉDECINE MAGNÉTIQUE
  

  
   L’aimant, même sans être vitalisé, c’est-à-dire comme on l’a employé jusqu’à présent, exerce sur l’organisme une action salutaire. Vitalisé, il devient l’un des plus puissants agents curatifs que la nature ait mis à notre disposition il réunit tous les avantages de la médecine classique sans présenter aucun de ses inconvénients et de ses dangers. Mais, malgré sa vertu curative, il n’est pas toujours suffisant pour guérir une maladie rebelle et surtout pour amener la guérison aussi rapidement que le malade peut l’espérer.
  

  
   Andry et Thourot, dans leur second rapport à la Société royale de médecine, le 1er avril 1783, sur les Aimants artificiels de M. le Noble, posent les questions suivantes :
  

  
   « Ne poumon pas, en employant soit la pierre d’aimant, soit la limaille d’acier aimantée pulvérisé, le donner à l’intérieur ?
  

  
   Ne peut-on pas, en le laissant infuser, aimanter l’eau comme on parvient à préparer par un moyen sembable ce qu’on appelle de l’eau ferrée ?
  

  
   Ne pourrait-on pas, avec plus de succès encore, employer la limaille aimantée, ou la poudre de pierre d’aimant, en l’incorporant dans des emplâtres, et se procurer ainsi l’avantage de faire des applications magnétiques d’une action plus douce, plus légère en même temps, et sur des surfaces plus étendues ».
  

  
   Connaissant les lois qui régissent la communication de la force physiologique de l’Aimant, aux différents corps de la nature, j’ai cherché à résoudre ces questions, en mettant à la disposition des malades un barreau magnétique vitalisateur, qui leur permet de magnétiser chaque jour les substances qui leur sont nécessaires.
  

  
   Tous les magnétiseurs ont employé l’eau magnétisée avec succès. Soumise à l’action du magnétisme humain, elle est meilleure que celle qui est magnétisée par l’aimant ; néanmoins, celui-ci possède une valeur curative qui n’est pas sans importance. En relatant une expérience faite pour constater cette valeur, voici ce que j’ai dit dans ma Physique magnétique, t. 1, p. 221 :
  

  
   « — Il y a quelques années, à la clinique de l’École pratique de Magnétisme, fréquentée le jeudi et le dimanche par un nombre de malades variant de 20 à 35, à chaque séance, je proposai à ceux-ci de leur donner de l’eau magnétisée sous l’action de l’aimant, afin de hâter leur guérison. Je ne leur vantai pas du tout les propriétés de cette eau, me contentant de dire que j’en avais souvent observé de bons effets sur les malades. Presque tous acceptèrent ma généreuse proposition ; et, contre la promesse de me rendre compte des effets qu’ils pouvaient observer, j’en remis une bouteille à chacun d’eus.
  

  
   L’eau, placée dans une grande bassine dans mon cabinet de travail, était soumise pendant une nuit entière à l’action d’un aimant en fer à cheval portant de 100 à 110 kilos. Pendant la séance, je faisais remplir les bouteilles apportées par les malades ; elles leur étaient remises ensuite pour employer le contenu chez eux. Les uns, affectés de plates, de maux d’yeux ou de maladies de la peau, l’employaient en lotions, en lavages et en compresses ; ceux qui souffraient de maladies organiques, la prenaient à l’intérieur, soit pure, soit mélangée au vin des repas ; d’autres enfin l’utilisaient en gurgarismes, en lavements, en injections.
  

  
   Dès les premiers jours, les effets les plus salutaires furent observés par presque tous les malades. Dans les maladies internes, la digestion se faisait mieux, l’appétit se régularisait, les malaises cessaient, les douleurs diminuaient et des effets laxatifs étaient souvent observés, en dehors de toute cause extérieure apparente chez ceux qui étaient constipés. Dans les maux extérieurs, les plaies se cicatrisaient mieux, les maux d’yeux étaient sensiblement améliorés ; et tous les malades reconnaissaient avoir là l’un des précieux médicaments qu’ils n’avaient jaunis employé. Aussi, chacun d’eux ne manquait pas d’apporter une bouteille à chaque séance, et parfois de venir en redemander entre deux séances. Plusieurs, se contentant même de l’usage de l’eau qu’ils envoyaient chercher, cessèrent de venir aux séances pour être magnétisés.
  

  
   Cette première partie de l’expérience dura deux mois. J’écoutais attentivement les observations des uns et des autres sans partager leur enthousiasme, car je pensais que leur imagination devait jouer, sinon, le principal rôle, du moins concourir dans une large mesure à augmenter les effets réels devant naturellement ; se produire sous l’action du liquide magnétisé il n’était pas difficile de faire la part des deux actions ; pour cela, voici ce que je fis pour constituer la seconde partie de l’expérience.
  

  
   — Un beau matin, sans rien dire, je remis la même eau à chaque malade, mais sans être magnétisée. Si l’imagination jouait un rôle dans la production des phénomènes observés, ceux-ci devaient continuer à se produire d’une façon presque analogue ; car, ne se doutant pas que je faisais une expérience, la confiance restait la même envers moi. Il n’en fut p. »s ainsi. A la séance suivante, et sans que je leur demandasse rien, pour éviter tout soupçon, les deux tiers au moins des malades me dirent qu’ils n’avaient pas trouvé dans l’eau la saveur particulière qu’elle présentait d’habitude, et que les effets avaient été nuls ou insignifiants. Chez quelques-uns, dont l’imagination pouvait concourir à l’efficacité du remède — un quart environ — les résultats avaient été plus ou moins bons ; mais tous étaient absolument certains que si l’eau de la dernière séance était magnétisée, elle l’était moins que celle des séances précédentes.
  

  
   Je leur affirmai qu’elle devait l’être dans les mêmes conditions ; et que si les effets paraissaient moins importants, cela ne devait tenir qu’à leurs dispositions. Admettant ce raisonnement, ils consentirent sans peine à se charger encore d’une autre bouteille qui n’était pas plus magnétisée que ta précédentes. Ce qui pouvait rester du rôle de l’imagination disparut complètement et tous les malades furent absolument d’accord pour affirme qu’elle ne leur avait tien fait du tout. Je les engageai à continuel encore, en leur donnant les arguments les plus suggestifs ; mais quelques-uns seulement, consentirent à continuer cet essai, qui leur avait pourtant, pendant deux mois, donné les meilleurs résultats.
  

  
   A la cinquième séance, satisfait de ce résultat, je me proposais de continuer l’expérience, en fournissant aux malades de nouveaux arguments pour les engager, à prendre de l’eau qui, cette fois, était plus magnétisé qu’elle ne l’avait jamais été, car je l’avais laissée 24 heures sous l’action de l’aimant. Tous mes arguments ne servirent à rien ; et aucun malade ne voulut emporter cette eau qui, disaient-ils, ne leur faisait plus rien.
  

  
   J’étais déçu, car j’aurais beaucoup désiré continuer cette expérience si bien commencée : mais quoique suffisamment Concluante, elle resta inachevée.... »
  

  
   Cette médecine comprend donc aujourd’hui :
  

  
   1° L’application à l’extérieur des Aimants vitalises ;
  

  
   2° L’application à l’intérieur et à l’extérieur d’aliments, boissons et substances vitalisès ;
  

  
   En acier magnétique de Scheffield, préparés par des procédés perfectionnés, mes aimants ont une force magnétique bien supérieure à celle que l’on obtient par les procédés ordinaires. La vitalisation, qui transforme la force physiologique on force vitale, en fait dos aimants qui, pour la guérison des maladies, possèdent des propriétés qui ne peuvent pas être comparées avec celles des aimants de commerce.
  

  
   

  

  
   1° Lames magnétiques
  

  
   

  

  
   Au nombre de quatre, ces lames, plus ou moins cintrées, ont 28 millimètres de largeur sur 3 millimètres d’épaisseur. Une attache élastique fixée sur un bouton métallique permet de les maintenir sur les parties malades. Avec leurs attaches et garnitures, elles pèsent de 50 à 100 grammes, suivant la longueur.
  

  
   

  

  
   Fig 5. — LAMES MAGNÉTIQUES[image: PAG_00000045_IL000001]
  

  
   

  

  
   Le n° 1, long de 9 centimètres, est disposé pour ce poignet, le bas des jambes et les testicules.
  

  
   Le n° 2, long de 11 centimètres, s’applique au bras, au bas de la jambe et au genou.
  

  
   Le n° 3, long de 15 centimètres, est destiné à la tête et aux cuisses.
  

  
   Le n° 4, de même longueur, mais moins courbé que le précédent, s’applique sur toutes les parties du tronc : poumons, cœur, foie, rate, estomac, intestins, reins, vessie, matrice et ovaires.
  

  
   

  

  
   2° Plastrons magnétiques
  

  
   

  

  
   Dans beaucoup de maladies anciennes et rebelles, une seule lame n’est pas suffisante. Afin d’obtenir une plus grande somme d’action, plusieurs lames sont réunies en des appareils désignés sous le nom de plastrons ou lames composées.
  

  
   

  

  
   FIG. 6. — PLASTRON MAGNÉTIQUE A DEUX LAMES[image: PAG_00000046_IL000001]
  

  
   

  

  
   Les plastrons sont formés de 2, 3 ou 4 lames. Espacées de 2 à 3 centimètres l’une de l’autre, les pôles de même nom du même côté, ces lames sont maintenues dans un tissu solidement piqué. Le pôle positif est marqué du signe + ; le négatif du signe –, et chaque angle est muni d’un anneau dans lequel on fixe l’agrafe d’une attache spéciale. : Cette disposition permet de placer l’appareil soit en position isonome pour exciter, soit en position hétéronome pour calmer.
  

  
   

  

  
   3° Lames spéciales
  

  
   

  

  
   Les lames simples et composées (plastrons) suffisent au traitement du plus grand nombre des maladies, mais pour certains cas compliqués et même pour certaines parties du corps, il est nécessaire d’employer des lames dites spéciales, dont la forme varie selon l’effet que l’on veut obtenir. Les applications se font souvent sur les centres nerveux du cerveau et de la moelle épinière, sur les plexus, sur le trajet des nerfs ou sur les muscles, dans la direction des courants de la polarité.
  

  
   

  

  
   4° Sensitivomètre
  

  
   

  

  
   Le sensitivomètre, est un Aimant ayant la forme d’un gros bracelet. Il permet de reconnaître approximativement la sensitivité de chaque individu.
  

  
   La fig. 7 le représente au reposa muni de son armature ; dans la fig. 8, on le voit sans armature.
  

  
   

  

  
   fig. 7. — SENSITIVOMÈTRE AVEC SON ARMATURE[image: PAG_00000048_IL000001]
  

  
   

  

  
   

  

  
   fig. 8. — SENSITIVOMÈTRE SANS ARMATURE[image: PAG_00000048_IL000002]
  

  
   

  

  
   Les deux pôles qui se font face laissent une ouverture d’environ 4, centimètres, par lequel on le met au poignet, comme l’indique la fig. 9.
  

  
   Le pôle positif ou austral est marqué du signe + ; le négatif ou boréal, du signe –.
  

  
   Pour s’en servir, retirer doucement l’armature, appliquer l’ouverture sur la ligne du pouce à la partie la moins large du poignet ; et pendant que l’un des pôles repose sur la face palmaire du poignet, on contourne la face dorsale avec l’autre pour le mettre on place. Si le poignet est trop gros pour entrer dans l’appareil, on place celui-ci sur la table dans la position de la fig. 9 et l’on applique le poignet sur l’ouverture.
  

  
   

  

  
   FIG. 9. SENSITIVOMÈTRE APPLIQUÉ AU POIGNET[image: PAG_00000049_IL000001]
  

  
   

  

  
   Sur 100 personnes prises au hasard et soumises à l’expérience du sensitivomètre, 60 à 70 éprouvent des effets appréciables.
  

  
   De ce nombre, 2 à 3 personnes (également prises au hasard) éprouvent des effets très appréciables en l’espace de 1 à 3 minutes. L’application isonome, c’est-à-dire le pôle + sur le côté du petit doigt ; le — sur celui du pouce, produit un picotement au bout des doigts, de la chaleur dans la paume de la main et à l’avant-bras. Les nerfs excités, irrités, donnent lieu à des mouvements involontaires. On observe d’abord presque toujours de l’hypéresthésie, une augmentation de l’activité organique accompagnée d’un certain malaise avec chaleur à la tête ; contractions dans les muscles du bras, puis contracture et souvent anesthésie. L’application hétéronome, c’est-à-dire le pôle + sur le côté du pouce ; – sur celui du petit doigt, détermine des effets opposés, mais avec plus de lenteur. C’est une sorte de fourmillement au bout des doigts, une fraîcheur agréable dans la main, qui se fait sentir jusqu’à la tête, le bras s’engourdit, l’activité diminue ; et si ces symptômes s’exagèrent, c’est l’anosthésie et même la paralysie.
  

  
   Les personnes qui éprouvent tous ces effets sont de très bons sensitifs. On peut les endormir avec la plus grande facilité, soit par l’action de l’aimant appliqué en position isonome, soit par le magnétisme humain, Elles présentent presque toutes les quatre états classiques du sommeil provoqué ! état suggestif, cataleptique, somnambulique, léthargique.
  

  
   8 à 10 personnes éprouvent une grande partie des effets précédents en l’espace de 4 à 5 minutes. Ce sont encore les bons sentitifs qui peuvent être endormis en quelques séances.
  

  
   20 à 25 éprouvent quelques effets, généralement peu intenses, en 10 ou 15 minutes. Elles sont peu susceptibles d’être endormies complètement.
  

  
   25 à 3) des personnes qui n’éprouvent rien d’appréciable pendant une application de 20 à 25 minutes, peuvent encore percevoir quelque action par une application prolongée pendant une ou plusieurs heures ; mais il est toujours impossible d’obtenir le moindre indice du sommeil.
  

  
   Il résulte de ce qui précède que, dans un temps qui peut varier de quelques minutes à plusieurs heures, environ 65 personnes sur 100, c’est-à-dire plus des 2t3 sont influencées d’une façon plus ou moins appréciable ; et ce chiffre serait certainement de beaucoup dépassé si on employait pendant le même temps, un aimant plus fort.
  

  
   Jusqu’à présent, le sensitivomètre n’est considéré que sous son aspect révélateur, c’est-à-dire pouvant nous montrer, sans aucune fatigue de notre part, si telle ou telle personne peut être plongée dans le sommeil magnétique ; et dans tous les cas, nous indiquer son degré de sensitivité. C’est certainement là son côté pratique et celui qui, par sa disposition même, doit recevoir le plus grand nombre d’applications.
  

  
   Mais son emploi ne se borne pas exclusivement au rôle d’indicateur : il peut aussi rendre des services à la thérapeutique, surtout en ce qui concerne les affections rebelles des poignets et des avant-bras.
  

  
   

  

  
   5° Bracelet magnétique.
  

  
   

  

  
   Le sensitivomètre est trop lourd pour être d’un emploi facile en thérapeutique, C’est pour obvier à cet inconvénient que j’ai fait le bracelet magnétique, véritable bijou très apprécié des dames et des demoiselles, qui ont là une élégante parure, doublée d’un puissant moyen de guérison.
  

  
   Sa forme est identique à celle du sensitivomètre ; mais il est moins large, moins épais, et par conséquent, beaucoup moins lourd. On le fait de plusieurs grandeurs : sans numéro pour les enfants ; avec les numéros 1, 2 et 3 pour les grandes personnes.
  

  
   On l’emploie avec succès contre tous les malaises : crampe des écrivains et des pianistes, douleurs dans les mains et les bras ; palpitations et battements de cœur, névralgie et migraine légères, maux de tête ou d’estomac, etc. On peut calmer ou exciter comme avec le sensitivomètre, selon qu’on le place au poignet en position hétéronome ou isonome.
  

  
   

  

  
   6° Barreau magnétique
  

  
   

  

  
   Le barreau magnétique a 25 centimètres de longueur. Un fil métallique flexible se fixe à chaque pôle au moyen d’un ressort spécial, fig. 10. L’extrémité libre des fils se termine par une aiguille d’argent que l’on introduit dans la substance à vitaliser. Le poids du barreau avec ses accessoires est d’environ 450 grammes.
  

  
   Il peut servir utilement dans, le plus grand nombre des cas où les lames et les plastrons sont employés ; mais il est surtout indispensable pour, vitaliser les boissons et les aliments, ainsi que les substances destinées à l’usage externe (gargarismes, lavements, injections, lotions, etc.).
  

  
   On peut vitaliser les liquides, les corps gras, les fruits, le pain, la viande et tous les aliments, sans en excepter les médicaments. Comme il est dit au chapitre III, la substance où plonge le fil qui termine le pôle + du barreau devient acidulée, fraîche, agréable au goût des sensitifs celle qui reçoit l’action du pôle – devient au contraire alcaline, tiède, fade. L’action de la première est généralement excitante, surtout quand elle est prise à l’intérieur ; celle de la seconde est calmante. Quand les fils des deux pôles du barreau plongent dans une même substance, leur action ne se neutralise pas et celle-ci acquiert une saveur spéciale et une propriété stimulante qui convient dans le plus grand nombre dès cas, aussi bien pour l’usage interne que pour l’usage externe.
  

  
   

  

  
   Fig. 10. — BARREAU MAGNÉTIQUE[image: PAG_00000053_IL000001]
  

  
   

  

  
   La substance soumise à l’action du pôle + est vitalisée positivement ; à l’action du pôle –, négativement. Pour désigner celle qui est soumise à l’action des deux pôles, je dis qu’elle est vitalisée d’une façon mixte.
  

  
   L’action vitalisante s’exerce dans toutes les positions, mais cette action devient plus énergique quand le barreau est placé horizontalement dans la direction dé l’est à l’ouest. Librement suspendu il prend à peu prés la direction du nord au sud et le courant magnétique de la terre entretient son action, tandis que de l’est à l’ouest, contrarié par ce courant, il se décharge par l’action lente mais constante d’un véritable courant de force vitale qui s’établit à chaque pôle.
  

  
   Pour vitaliser un litre d’eau ou autre substance, il faut un temps d’autant plus court que le barreau est mieux vitalisé. Nouvellement vitalité, pendant la première semaine, 10 à 12 minutes suffisent. Quand on a soin du barreau, au bout de 2 mois, il vitalise encore suffisamment un litre d’eau en une demi-heure. Mais peu à peu, malgré les précautions prises, la force vitale disparaît et l’appareil redevient un aimant ordinaire, ayant perdu la plus grande partie de son action curative :
  

  
   On se rend compte que l’action vitalisante du oarreau est épuisée à la substance qui n’a plus a saveur caractéristique et aux effets habituels qui diminuent progressivement. Le case qui contenait la force vitale est vide,
  

  
   La chaleur détruit en partie la vitalisation. Il ne font donc pas faire chauffer jusqu’à l’ébullition les substances vitalisées, qui donnent le maximum d’effet à la température ambiante.
  

  
   

  

  
   7° Porte-plume magnétique
  

  
   

  

  
   Le porte-plume magnétique est un porte-plume en cuivre nickelé qui contient une tige magné tique vitalisée, disposée de telle façon que le pôle – se trouve vers, l’extrémité des doigts, et le point neutre sur l’espace qui sépare le pouce de l’index, là où l’on appuie tout porté-plume.
  

  
   Par son action calmante sur l’extrémité des doigts, et de proche en proche sur la main et l’avant-bras, il guérit la crampe des écrivains d’autant plus rapidement que l’on est plus sensitif. C’est là son seul usage : et c’est bien suffisant puisque les 9, 10 des écrivains se débarrassent ainsi d’une affection qu’aucun traitement, classique n’a encore pu améliorer.
  

  
   Tous mes aimants sont polis et nickelés, sauf les plastrons qui sont recouverts d’un tissu. Le pôle positif est marqué du signe + ; le négatif du signe – ; et pour mettre les malades en garde contre les contrefaçons, chaque pièce porte la marque ci-contre se lisant du signe – au signe +.
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   Comme je l’ai dit plus haut, la force vitale disparaît assez rapidement sous l’influence de plusieurs causes. Il est nécessaire, pour la conserver plus longtemps, quand on ne se sert pas de l’appareil, do le suspendre au moyen d’un fil non tordu pour lui permettre de s’orienter. On peut encore l’envelopper dans du papier et le placer sur un meuble, dans la direction du méridien, le pôle + vers le nord, le pôle – vers le sud. Ce n’est un inconvénient que pour les maladies rebelles, car les autres sont presque toujours guéries avant que l’aimant ait perdu toute sa force vitalisante.
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   VI. — ORIGINE DES MALADIES
  

  
   Toutes les fonctions de l’économie animale sont sous la dépendance de deux forces qui exercent leur action en sens opposé ; d’une part, une force positive, plastique, organisatrice et conservatrice delà vie ; d’autre part, une force négative, désorganisatrice et destructive. Quand elles agissent également sur toutes les parties de l’organisme, l’équilibre est parfait et nous jouissons de la santé. Mais si la force qui conserve augmente quand celle qui détruit diminue, les fonctions organiques s’accomplissent avec trop d’activité ; si, au contraire, celle qui détruit augmente quand l’autre diminue ou reste stationnaire, la même activité diminue ; et dans les deux cas, l’équilibre se rompt ; c’est la maladie.
  

  
   Quand un organe devient malade, c’est donc qu’il possède trop, d’énergie, de vitalité, d’excitation et qu’il accomplit ses fonctions avec trop d’activité ; ou qu’il manque d’énergie, de vitalité, d’excitation.
  

  
   Il est évident qu’entre ces deux cas, il n’y a pas de milieu, et que toutes les maladies peuvent être classées en deux catégories :
  

  
   

  

  
   1° — Affections inflammatoires ou d’excitation caractérisées par une énergie trop grande et par l’exagération des fonctions organiques ;
  

  
   2° — Affections atoniques ou paralytiques, caractérisées par la diminution ou l’abolition des fonctions organiques.
  

  
   

  

  
   Citons pour exemple les affections les plus communes de l’estomac.
  

  
   Quand cet organe est trop excité, les contractions se font plus rapidement ; le suc gastrique et le mucus stomacal sont plus abondants que de coutume, et cette abondance donne lieu à des glaires, des pituites, des vomissements.Ce sont alors des maux d’estomac, les tiraillements, les crampes, la fringale ; puis la gastralgie, la gastrite, l’ulcération, Quand au contraire l’activité est trop diminuée, le suc gastrique ne contient plus tous les éléments nécessaires à la digestion, et les contractions de l’organe se ralentissent. Les aliments séjournent dans l’estomac, s’y décomposent et produisent des gaz qui donnent lieu à des étouffements des éructions, des nausées, de renvois. En éprouvant de la gêne, de la pesanteur, on manque d’appétit et le ballonnement, la dyspepsie, l’embarras gastrique surviennent.
  

  
   Il est évident que si on calme, dans le premier cas pour diminuer cette activité anormale, et que si l’on excite dans le second pour l’augmenter, on rétablit l’équilibre qui constitue la santé.
  

  
   Dans un grand nombre de cas, un organe fonctionne avec une activité désordonnée, tandis qu’au contraire les fonctions d’un organe voisin sont diminuées ou abolies. Quand il y a altération ou destruction partielle d’un organe, comme dans les dégénérescences, les indurations, la phtisie, et dans quelques affections nerveuses assez indéfinissables, telles que l’épilepsie, l’hystérie, la chorée, on observe quelquefois de la perversion, c’est-à-dire que la même fonction, dans des temps plus ou moins rapprochés, présente tantôt une augmentation, tantôt une diminution de l’activité normale. Ces particularités confirment ma théorie et prouvent la très grande supériorité du magnétisme sur tous les autres modes de traitement, car il est mathématiquement impossible qu’à un moment donné les fonctions d’un même organe soient à la fois augmentées et diminuées. Si un organe fonctionne trop activement quand les foliotions d’un organe voisin sont diminuées, on calme le premier et l’on excite le second. Dans la perversion, on calme à l’instant ou l’activité est trop grande, pour exciter quand elle n’est pas suffisante.
  

  
   Pour le traitement de certaines affections, s’il y a quelque difficulté pour ceux qui n’ont aucune, notion de l’art médical et qui veulent se traiter sans l’avis du médecin, c’est de se rendre compte si réellement il y a excitation ou atonie de telle ou telle fonction. Dans ce cas, il suffit d’essayer. Si l’application calmante ne donne pas les résultats que l’on attend, il faut exciter et réciproquement. Le magnétisme est avant tout un modérateur, un régénérateur des fonctions. C’est une force équilibrante, analogue au principe qui entretient en nous la vie et la santé, et qui ne présente aucun des dangers de la médecine pharmaceutique. On peut calmer là où il faudrait exciter, et réciproquement, sans que le malade éprouve d’autres effets qu’une gêne momentanée, disparaissant assez rapidement sous l’action d’une application opposée. D’ailleurs, la douleur disparaît presque aussi rapidement, en excitant qu’en calmant, à cause de l’anesthésie qui succède plus ou moins rapidement à l’hypéresthésie. C’est ce qui explique les résultats des praticiens qui, n’ayant aucune notion de la polarité, font au hasard toutes leurs applications.
  

  
   Dans le plus grand nombre de cas, les maladies nerveuses, les troubles organiques et les malaises de toute nature sont rapidement guéris par la médecine, magnétique. Quand il y a des lésions profondes, comme dans les cancers, les tumeurs, les anévrismes, les indurations, les dégénérescences, les ankyloses, les hémiplégies, l’ataxie locomotrice, le ramollissement du cerveau et de la moelle épinière, il ne faut pas toujours compter sur une guérison par ce moyen ; mais on peut avoir la certitude d’obtenir de l’amélioration,
  

  
   Les malades qui n’obtiennent qu’une amélioration par l’application des aimants vitalisés, ne doivent pas encore désespérer. Beaucoup d’entre eux sont encore relativement faciles à guérir par le magnétisme humain, ou parle massage magnétique, qui sont considérablement plus vivifiants, plus puissants que le magnétisme de l’aimant. En suivant les Conseils pratiques que je publie dans le Journal du Magnétisme, sur le traitement de chaque maladie, ils pourront encore trouver la guérison.
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   VII. — APPLICATION THÉRAPEUTIQUE
  

  
   On pense généralement que le magnétisme n’a d’efficacité réelle que dans les affections nerveuses. C’est une erreur. — Contrairement à l’hypnotisme, et indépendamment de tout acte suggestif, le magnétisme est un agent vital, curatif par excellence, qui vient puissamment en aida aux forces médicatrices de la nature, et son efficacité est souvent plus grande dans les maladies organiques que les affections des nerfs.
  

  
   On sait que l’application isonome excite et que l’application hétéronome calme.
  

  
   Je ne saurais trop le répéter pour le faire bien comprendre. — Pour calmer, il faut appliquer le pôle positif (+) de l’aimant sur le côté gauche du corps ou sur le côté interne (côté du pouce) des bras et des jambes, qui sont négatifs ; et réciproquement, le pôle négatif (–) de l’aimant sur le côté droit du corps ou sur le côté externe (côté du petit doigt) des bras et des jambes, qui sont positifs : c’est l’application hérélonome. Pour exciter on placé l’aimant en sens contraire, c’est-à-dire le pôle + sur le côté droit du corps ou sur le côté externe dés bras et des jambes ; le pôle — sur le côté gauche ou sur le côté interne des bras et des jambes : c’est l’application isonome.
  

  
   La durée des applications doit être proportionnée à la gravité ou à l’ancienneté du mal et à la sensitivité des malades. En règle générale, dans les maladies graves, surtout quand il y a douleur vive il faut porter les aimants jusqu’à la disparition des symptômes inquiétants ; les porter ensuite soit le jour, soit la nuit, et diminuer progressivement la durée et la fréquence des applications, pour cesser complètement, quand les symptômes ont entièrement disparu.
  

  
   La sensitivité n’étant pas la même chez tous les individus, il m’est impossible de donner exactement toutes les indications nécessaires à chaque malade. Ce n’est d’ailleurs pas indispensable, car au bout de quelques jours, par les effets obtenus, celui-ci dirige parfaitement le traitement, surtout en ce qui concerne la durée et la fréquence des applications.
  

  
   L’aimant agit à distance ; on peut l’appliquer à nu sur la peau, ou par-dessus les vêtements.
  

  
   Ce qui précède étant bien compris, passons, le plus rapidement possible, au traitement des maladies les plus fréquentes qui peuvent être guéries ou soulagées par les aimants. Je divise ces maladies en deux catégories :
  

  
   1° Affections inflammatoires ou d’excitation.
  

  
   

  

  
   FIG. 12. — FACE ANTÉRIEURE DU COUPS

    1. Tempes. — 2. Gorge et Larynx — 3. Poumons. — 4.Cœur. 5. Foie. — 6. Estomac. — 7. Rate. — 8 et 9. Intestins. — 10. Ovaires. — 11. Vessie et Utérus. — 12. Bras. — 13. Avant-bras. — 14. Poignets. — 15. Cuisses.[image: PAG_00000064_IL000001]
  

  
   

  

  
   

  

  
   FIG. 13. — FACE POSTÉRIEURE DU CORPS

    1.Nuque. — 2. Cologne vertébrale. — 3. Poumons, — 4. C6ur. — 5. Foie. — 6. Estomac. — 7. Raie. — 8. Reins. — 9. — Bras. 10. — Avant-bras. — 11. P signets. — Cuisses[image: PAG_00000065_IL000001]
  

  
   

  

  
   2° Affections atoniques ou paralytiques ; en les classant selon les régions du corps et les organes qu’elles affectent.
  

  
   Les figures 12 et 13 indiquent les principales régions où les applications doivent être faites.
  

  
   Cerveau
  

  
   Affections inflammatoires. — Céphalalgie (mal de tête), étourdissament, vertige, insommie, névralgie, migraine, congestion cérébrale, apoplexie, encéphalite, méningite, exaltation, agitation, délire, délirium trémens, fureur, folie, actes insensés.
  

  
   

  

  
   Applications hétëronomes. Pôle + sur le côté gauche pôle – sur le côté droit). En principe, pour les cas ordinaires, appliquer une lame n°3 sur le front, et pour es cas plus compliqués, en appliquer en même temps une à la nuque et une autre à la gorge.
  

  
   Dans les affections périodiques telles que la mi graine, les névralgies, on fera les applications dès l’apparition des symptômes précurseurs du mal, et la veille ou l’avant-veille, si les accès se déclarent à jour fixe ou à des jours que l’on peut prévoir. Pour la migraine, le cauchemar ou tous les cas ou la digestion se fait mal, porter sur l’estomac un plastron à 2, 3 ou 4 lames, suivant la gravité du mal. Il est souvent nécessaire d’exciter l’estomac en calmant le cerveau. Dans les cas de peu de gravité, tant pour préserver que pour guérir, on fait les applications pendant la nuit seulement. Un bracelet porté durant le jour les guérit souvent complètement.
  

  
   Dans les affections aiguës qui mettent la vie en danger, comme la méningite, les convulsions, les applications doivent être constantes, jusqu’à la disparition des symptômes inquiétants. A partir de ce moment, faire des applications intermittentes, d’autant plus courtes qu’on approche davantage de la guérison.
  

  
   Dans ces différents cas, et surtout quand la digestion est lente, que l’appétit est paresseux, faire usage de boissons et aliments magnétisés positivement ou d’une façon mixte, pour stimuler les fonctions de l’estomac. Appliquer en même temps des compresses sur le front et sur le sommet de la tête, ou faire des lotions et des lavages fréquents avec de l’eau magnétisée négativement et d’une façon mixte.
  

  
   Affections atoniques. — Anémie cérébrale hébétude, idiotie, démence hypocondrie, apathie, indifférence, stupeur, paralysie générale, tremblement, ramollissement du cerveau.
  

  
   Applications isonomes, (Pôle + sur le côté droit, pôle — sur le gauche). Exciter le cerveau et l’estomac avec les mêmes pièces que dans les cas précédents.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement. Compresses sur la tête, lotions, lavages et frictions avec eau magnétisée positivement ou d’une façon mixte.
  

  
   Oreilles
  

  
   Affections inflammatoires. — Maux d’oreilles, (otite, otalgie), écoulement (otorrhée), catarrhe de l’oreille.
  

  
   Applications hétéronomes. Lame n° 3 appliquée soit au front, sur le sommet de la tête, ou bien encore l’un des pôles avançant vers l’oreille affectée. Dans les cas douloureux, en appliquer un autre sous le cou, les pôles dirigés vers les oreilles.
  

  
   Compresses, injections d’eau magnétisée dans les oreilles. L’eau doit être magnétisée positivement pour l’oreille gauche, négativement pour la droite.
  

  
   Affections atoniques. — Bourdonnements d’oreilles, bruits, surdité.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédente, sur les mêmes régions.
  

  
   Injections compresses d’eau magnétisée positivement pour l’oreille droite, négativement pour l’oreille gauche
  

  
   Yeux
  

  
   Affections inflammatoires. — Tumeurs lacrymales, œdème des paupières (cocote), ulcères, conjonctivite, kératite, rétinite, choroïdite, iritis, ophtalmie, blépharite.
  

  
   Applications hétéronomes. Lame n° 3 sur le front, Dans les cas graves, en appliquer une autre à la nuque.
  

  
   Compresses sur le front et eau magnétisée d’une façon mixte ; laver et baigner les yeux soit avec eau do rose ou eau de plantain magnétisée positivement pour l’œil gauche, négativement pour le droit.
  

  
   Affections atoniques. — Mouches volantes, faiblesse de la vue, taies, éblouissements, glaucôme, cataracte, ambliople, achromatopsie, amaurose.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes lames appliquées en sens inverse, sur les mêmes régions.
  

  
   Compresses sur le front avec eau magnétisée d’une façon mixte ; laver et baigner l’œil droit avec eau magnétisée positivement ; le gauche, avec eau magnétisée négativement,
  

  
   Nez et fosses nasales
  

  
   Affections inflammatoires. — Epistaxis (saignement de nez), corysa (rhume de cerveau). Applications hétéronomes. Lame n° 3 sur le front et lame spéciale sur le nez,
  

  
   Compresses sur le front avec eau magnétisée d’une façon mixte, aspirer cette eau par le nez. Frictionner le nez et le front avec une pommade (pommade camphrée si le camphre ne déplaît pas) magnétisée de la même façon.
  

  
   Affections atoniques. — Carie des cartillages du nez, sécheresse des narines, perte de l’odorat, ozène, enchifrènement.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédents, appliquées sur les mêmes régions.
  

  
   Compresses, frictions, aspirations avec les mêmes substance également magnétisées.
  

  
   Bouche et Dents
  

  
   Affections inflammatoires. — Salivation (stomatite), muguet, gingivite, aphtes, mal de dents, ; fluxion dentaire, fluxion des gencives.
  

  
   Applications hétéronomes. Lame n° 3, tantôt sur le front, tantôt sous le menton. Pour les maux de dents, la placer sur le siège de la douleur ou aussi près que possible.
  

  
   Compresses sur le siège de la douleur, lavage de la bouche, gargarismes avec eau magnétisée négativement ou d’une façon mixte,
  

  
   Affections atoniques. — Scorbut, putridité des gensives.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces, placées sur les mêmes régions
  

  
   Lavages de la bouche, gargarismes avec eau magnétisée positivement ou d’une façon mixte.
  

  
   Moelle épinière
  

  
   Affections inflammatoires. — Méningite spinale, ataxie locomotrice, myélite aiguë.
  

  
   Applications hétéronomes. Plastron à 4 lames tantôt sur les reins, tantôt sur les omoplates. Quand il y a troubles gastriques, appliquer en même temps, un plastron à 3 lames sur l’estomac. En cas d’insomnie, lame n° 3 sur le front pendant la nuit..
  

  
   Aliments et boissons magnétisés négativement ou d’une façon mixte. Lotions et frictions sur la colonne vertébrale avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Affections atoniques. — Ramollissement de la moelle, sclérose, paralysie progressive, atrophie musculaire progressive, myélite chronique, tremblement, paralysie infantile.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédents, placées sur les mêmes régions.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement ou d’une façon mixte. Lotions et frictions sur la colonne vertébrale avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Reins
  

  
   Affections inflammatoires. — Albuminurie (mal de Bright), néphrite, pyélite, névralgie des reins, colique néphrétique.
  

  
   Applications hétéronomes. — Plastron à 3 ou à 4 lames sur la région dès reins.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés négativement ou d’une façon mixte ; lotions et frictions sur les reins avec substances magnétisées positivement ou d’une façon mixte.
  

  
   Affections atoniques. — Gravelle.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédents, placées sur les mêmes régions.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés d’une façon mixte ; lotions et frictions sur les reins avec substances magnétisées négativement ou d’une façon mixte.
  

  
   Gorge, Larynx et Pharynx
  

  
   Affections inflammatoires. — Goître, mal de gorge (laryngite), enrouement, rhume, angine, pharyngite, amygdalite (esquinancie), croup, phtisie laryngée.
  

  
   Applications hètèronomes. Lames spéciales à la gorge et sur le haut de la poitrine.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés négativement ou d’une façon mixte ; gargarismes, frictions avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Affections atoniques. — Nasonnement de la voix, disphonie, nasillement, aphonie, dysphagie.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédents, placées sur les mêmes régions.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement ou d’une façon mixte ; frictions avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Cœur et aorte
  

  
   Affections inflammatoires. — Battements et palpitations de cœur néyralgie du cœur, anévrisme, hypertrophie du cœur, péricardite, endocardite, angine dé poitrine.
  

  
   Applications hétéronomes. Lame n° 4 sur la région, du cœur, tantôt sur la face postérieure du corps, tantôt sur la face antérieure, pour les cas de peu de gravité ; plastron à 2, 3 ou 4 lames pour les cas graves. Un bracelet suffit généralement pour les cas légers.
  

  
   Boissons et aliments magnétisés, d’une façon mixte ; rictions douces sur la région du cœur avec substances, magnétisées de la même façon.
  

  
   Affections aloniques. — Atrophie du cœur, ralentissement de la circulation, syncope, insuffisance des valvules du cœur.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans ; les cas précédents, appliquées sur les mêmes régions.
  

  
   Boissons et aliments magnétisés positivement ou d’une façon mixte : frictions énergiques sur la région du cœur et sur tout le côté gauche avec substances magnétisées négativement ou d’une façon mixte.
  

  
   Poumons, bronches, foie et rate
  

  
   Affections inflammatoires. Grippe, rhume de poitrine, catarrhe pulmonaire, phtisie pulmonaire, pneumonie (fluxion de poitrine), pleurésie, congestion pulmonaire, bronchite aiguë, coqueluche, névralgie du foie, colique hépatique, cirrhose, vomissement et diarrhée bilieux, hypertrophie de la rate. — Névralgie intercostale.
  

  
   Applications hétéronomes. — Dans les affections de peu de gravité de l’un ou de l’autre de ces organes, lame n°4 sur la région des poumons, tantôt sur la face antérieure du corps, tantôt sur la face postérieure, à quelques centimètres au-dessous des omoplates. Dans les cas plus graves, plastron à 2, 3 ou 4 lames, sur les, mêmes régions.
  

  
   Dans la phtisie pulmonaire au 2e degré de son développement, quand les crachats s’accumulent dans les bronches et qu’il y a oppression, il faut combiner les applications hétéronomes avec, les isonomes pour activer la circulation et se débarrasser de l’engorgement.
  

  
   Il est souvent nécessaire de stimuler les fonctions de l’estomac par des boissons et aliments magnétisés d’une façon mixte : frictionner doucement la poitrine avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Affections atoniques. — Oppression, (étouffement, suffocation), dyspnée, emphysème, asthme, étisie, consomption, obstruction du foie, ictère (jaunisse), spleen, bronchite chronique.
  

  
   Applications isonomes Mêmes pièces que dans les cas précédents, appliquées sur les mêmes régions.
  

  
   Boissons et aliments magnétisés positivement ou d’une façon mixte ; frictions énergiques avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Estomac
  

  
   Affections inflammatoires. — Aigreurs, pyiosis, gaz, éructations, vomissements glaireux et bilieux, hématémèse (vomissements de sang), indigestion, crampes d’estomac, gastralgie, gastrite algue, fringale, boulimie, dypsomanie.
  

  
   Applications hétéronomes, Dans les cas de peu de gravité, lame n° 4 sur la région de l’estomac, tantôt sur la face antérieure du corps, tantôt sur la face postérieure. Dans les cas plus graves, plastron à 2, 3, ou 4 lames. Le bracelet modifie toujours ces cas.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés négativement pour les cas graves, d’une façon mixte pour les autres.
  

  
   Affections aloniques. — Pesanteur, dilatation d’estomac, manque d’appétit, embarras gastrique, cauchemar, dyspepsie, nausées, gastrite chronique.
  

  
   Applications isonomes, Mêmes pièces que dans les cas précédents, sur les mêmes régions. Dans le cauchemar et l’insomnie, appliquer en même temps une lame n° 3 sur la tête, pendant la nuit, pour calmer.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement pour les cas graves ; d’une façon mixte, pour les autres. Frictions sur les régions de l’estomac matin et soir avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Intestin
  

  
   Affections inflammatoires. — Coliques, crampes, spasmes, entéralgie (névralgie de l’intestin), entérite, gastro-entérite, péritonite, diarrhée, dysenterie, cholérine, carreau.
  

  
   Applications hétéronomes. Dans les cas de peu do gravité, lame n° 4 sur la région de l’intestin. Dans les cas graves, plastron à 2, 3 ou 4 lames sur les régions de l’estomac, des intestins et des reins.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés négativement ou d’une façon mixte ; frictions, lavements, bains de siège avec substances magnétisées d’une façon mixte.
  

  
   Affections atoniques. — Constipation (échauffement), ballonnement, gaz, flatuosités.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédents.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement ou d’une façon mixte ; lavements, bains de siège, frictions énergiques, substances magnétisées de la même façon
  

  
   Anus et Rectum
  

  
   Affections inflammatoires. — Hémorroïdes, fistules, Assures.
  

  
   Applications hétéronomes. Plastron à 2 ou à 3 lames sur la région des reins.
  

  
   Lotions froides au périnée et sur les reins ; lavements, bains de siège avec eau magnétisée d’une façon mixte.
  

  
   Affections atoniques. — Chute du rectum (exanie), évacuation involontaire des matières.
  

  
   Applications isonomes, Plastron à 8 ou 4 lames sut la région des reins.
  

  
   Frictions énergiques sur les reins, lotions froides sur les reins et au périnée, lavements, bains de siège avec substances magnétisées d’une façon mixte.
  

  
   Utérus, Ovaires, Vessie, Urèthre, Prostate
  

  
   Affections inflammatoires. — Névralgie du col de la matrice, déplacement, déviation, antéversion, rétroversion, leucorrhée (fleurs blanches), règles douloureuses (dysménorrhée), métrorrhagie, métrite, vaginite, ovarite, érosion, granulations, échauffement d’urine, névralgie du col de vessie, catarrhe vésical (cystite), hypertrophie de la prostate, urétrite.
  

  
   Applications hétéronomes. Dans le cas de peu de gravité, lame n° 4 appliquée tantôt sur la région de la vessie, tantôt sur celle des reins. Dans les cas plus graves, plastron à 2, 3 ou 4 lames, tantôt sur la région de la vessie, tantôt sur celle des reins.
  

  
   Injections, matin et soir, avec Substances-magnétisées négativement ou d’une façon mixte.
  

  
   Affections atoniques, — Suppression de règles (aménorrhée), stérilité, âge critique, incontinence, rétention d’urine, paresse et inertie de la vessie.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédents.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement ou d’une façon mixte ; frictions énergiques sur les reins, lavements et injections avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Voies spermatiques
  

  
   Affections inflammatoires. — Névralgie des glandes spermatiques, priapisme, orchite, hydrocèle, hématocèle, blennorrhagie, échauffement.
  

  
   Applications hètèrènomes. Plastron à deux lames sur la région de la vessie ; en même temps, plastron à oui à 3 lames sur celle des reins, et lame n° 1 maintenue sous les testicules au moyen d’un suspensoir.
  

  
   Bains locaux, lotions tièdes, injections avec substances magnétisées négativement ou d’une façon mixte.
  

  
   Affections paralytiques. — Pertes séminales, impuissance.
  

  
   Applications isonomes, Mêmes pièces que dans les cas précédents.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement ou d’une façon mixte ; frictions énergiques sur la région des reins, lotions froides au périnée et sur les reins avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Articulations, os, muscles et tendons, sciatique, douleurs en général
  

  
   Affections inflammatoires. — Ostéite, périostite, carie des os, mal de Pott, tumeurs blanches, coxalgie, crampes, crampe des écrivains et des pianistes, contractures, luxations, entorse, foulure, rhumatisme, goutte, arthrite, hydarthrose, hygrema, sciatique. — Douleurs en général.
  

  
   Applications hétéronomes. Lames simples ou composées, que l’on appliquera sur le siège de la douleur ou aussi prés que possible. Pour la crampe des écrivains et des pianistes, lame n° 1 au poignet, ou mieux encore, porter le bracelets Dans le premier cas ne se servir que du porte-plume magnétique. Quand les pieds ou les jambes sont affectés, selon la gravité des cas, lames n° 1 au cou-de-pied, ou lames spéciales sous la plante dos pieds. Dans la coxalgie et la sciatique, appliquer un plastron à 4 lames sur la région des reins, et lames spéciale ? sur la partie douloureuse ; pour le mal de Pott, lames spéciales sur le siège du mal.
  

  
   Pour les bras et les jambes, on aura soin d’appliquer les appareils (je le répète encore) de telle façon que le pôle + soit du côté du pouce, pour les bras comme pour les jambes ; et réciproquement, le pôle — sur le côté du petit doigt (application hétèronome qui calme).
  

  
   Frictions douces et prolongées, lavages avec substances magnétisées d’une façon mixte.
  

  
   Affections atoniques. — Rachitisme, déviation, déformation de la taille, faiblesse des muscles, tromblement d’un membre, sécheresse, raideur, craquement des articulations, paralysie. — Froid aux pieds.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédents.
  

  
   Frictions énergiques, lotions, la vages avec substanses froides magnétisées d’une façon mixte.
  

  
   Sang, Circulation, Nutrition et Assimilation
  

  
   Affections inflammatoires. — Chaleur dans les membres, obésité, pléthore. — Fièvres en général ; diabète ; engorgements, obstructions, dépôts, tumeurs, kystes, loupes, cancers.
  

  
   Applications hétéronomes. Presque toutes ces affections sont très graves ; on ne doit rien négliger pour es combattre. Porter presque continuellement un plastron à 4 lames, tantôt sur les reins, tantôt sur l’estomac ou sur l’intestin.
  

  
   Les engorgements, les obstructions, les dépôts pourront être guéris de cette façon s’ils sont peu anciens et peu volumineux ; à un degré plus avancé, il faudra combiner les applications hétéronomes avec les isonomes. Les tumeurs, les kystes, les cancers seront soulagés par dos applications hétéronomes presque constantes, mais il y a peu de chance de les guérir sans avoir recours au magnétisme humain, au message magnétique, et peut-être à la chirurgie.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés négativement ou d’une façon mixte ; frictions partout, de haut en bas, avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Affections atoniques. — Appauvrissement du sang, pâles couleurs, anémie, chlorose, débilité, cachexie, asthénie, adynamie, maigreur.
  

  
   Applications isonomes. Plastron à 2, 3 ou 4 lames, alternativement placé sur les régions des poumons, de l’estomac et de l’intestin. Dans les cas compliqués, lames spéciales à la plante des pieds. Les dames doivent porter le bracelet.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement ou d’une façon mixte ; frictions partout, de haut en bas, avec substances magnétisées de la même façon.
  

  
   Affections de la peau. — Maux d’aventure.
  

  
   Affections inflammatoires. — Contusion, meurtrissure, plaie, coupure, brûlure, varice, clou, furoncle, anthrax, urticaire, herpès, acné, dartres, eczéma, prurit, prurigo, gourme, teigne, calvitie.
  

  
   Applications hétéronomes. Selon la gravité des cas et la partie du corps affectée, appliquer sur le siège du mal ou aussi prèsque possible, soit une lame, soit un plastron à 2, 3 ou 4 lames. Dans les maladies qui envahissent l’ensemble de l’organisme, comme l’urticaire, l’herpès, l’eczéma, diriger l’action sur la région de l’estomac, soit sur la face antérieure, ou sur la face postérieure Pour la teigne, lame n°3, au front ou à la nuque.
  

  
   Dans ces derniers cas, exciter l’intestin par des frictions et par un plastron à 2, 3 ou 4 lames, pour amener une dérivation.
  

  
   Aliments et boissons magnétises d’une façon mixte ; frictions, lotions, lavage avec substances magnétisées de la même façon. — Tenir toujours le ventre libre.
  

  
   Affections nerveuses. — Névrose.
  

  
   Affections inflammatoires. — Hypéresthésie, crises de nerfs, convulsions, choréo, hystérie, haut-mal (épilepsie), somnambulisme naturel ou provoqué, catalepsie, léthargie, extase, neurasthénie, état nerveux. — Névrose.
  

  
   Applications hétéronomes, Agir sur la région de l’estomac, tantôt sur la face antérieure, tantôt sur la face postérieure. Suivant la gravité des cas, employer soit une lame simple, soit un plastron à 2, 3 ou 4 lamés.
  

  
   Dans les crises hystéro-épileptiques, appliquer une lame n° 3 à la nuque pendant la nuit et plastron à 3 ou 4 lames sur la région où la crise semble prendre naissance. Dans le plus grand nombre dos cas, c’est de l’épigastre (région de l’estomac) ou des ovaires (région de la vessie). Porter le bracelet toute la journée.
  

  
   Quand les pieds sont froids, porter une lame n° 1 au coup-de-pied ou une lame spéciale à la plante des pieds.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés négativement ou d’une façon mixte.
  

  
   Affections atoniques. — Tremblement nerveux, analgésie, anesthésie.
  

  
   Applications isonomes. Mêmes pièces que dans les cas précédents ; toutefois, un seul appareil suffit généralement. On le laisse presque en permanence sur la région de l’estomac, tantôt sur la face antérieure, tantôt sut la face postérieure. Si cette action est insuffisante, appliquer une lame n° 3, sur le front, et même une autre à la nuque pendant la nuit.
  

  
   Aliments et boissons magnétisés positivement où d’une façon mixte.
  

  
   Toutes ces indications sont applicables aux droitiers, qui constituent la très grande majorité du genre humain. Chez les gauchers, la polarité du corps étant inverse, l’application des aimants doit être faite d’une façon opposée.
  

  
   Les ambidextres et ceux qui ne sont pas franchement gauchers, chercheront à se rendre compte comment les applications doivent être faites pour leur procurer le plus de soulagement possible, et ils y parviendront sans peine.
  

  
   Tout ce qui précède étant bien compris, les malades peuvent demander les aimants qui leur sont nécessaires. Toutefois, dans les maladies compliquées, il est préférable d’exposer à hauteur, aussi succinctement que possible, la nature, la cause, les symptômes du mal, l’âge, le sexe et le tempérament du malade, l’époque depuis laquelle il souffre, en lui indiquant la taille et la grosseur de la partie affectée, soit en centimètres, soit par l’un des mots : petit, moyen, gros.
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* E. BOSC, — Adda-Nari, ou 'Occultisme dans I'Inde
anthue'........ A ¥ i

— Isis dévoilée, ou lEgyptologle Qacrée I

* — La_ Psychologie devant la Science et les sa-
vants. Od et ftuide odique, polarlté humaine, magne—
tlsme,etc T s« o+ o+ 31r. 50

— Traité théorique et prat:que dw Haschich et
acmes substances psychiques . . . , . . . 38I(r

— La Chiromancie medtcmalc, suivie d'un Trait
sur la Physiognomonie, d'un autre sur les Marques des

ongles, avec un Avant-propos et une Chiromancie syn-
théthue, avec figures, . . .. . . . . . . . 31fn

— Dictionnaire d'Orientalisme, d’'Occultisme el

de Psychologie, 2 volumes 1llustres, avec portrait de
lauteur I . . e . voeo.o. 12 11

—- Le Livre des Respnatzons Tlalté de T'art de
respuel ou Panacée universelle pour prévenir ou grérir
les maladies de lhomme, avec un Olossalrn de termes
sanscrits . ., . . « « . . 31

*J. G, BOURGEAT -= Magze onterlsme, KEséso-
térisme ; I'homme, l'univers ; Dieu et le démon, le plan
astral; la mort, ses mystéles, Pau-dela : les sorciers,
l'envoﬁtement moyen facile de plophetlsex les événe-
ments, etc., ete . . s . e . 21r.

- H. GHATEAU — Le Zohar (Kabballa denudata).
Traduction fr anqalse, avec Lettre-Préface de Papus. bHfr,

» CHRISTI1AN fils.— La Reme Zmzarah Comment
on devient Sorcier. . . . - B s

* DECRESPE. — On peut Envouter — Lettre au
Maitre Papus. . . . R « « « . . 90 cent,
*— La Mati¢re des CEuvres magzques .« . 1fr,

*— Les Microbes de U'Astral. Prmclpes de physique

oceulte . . . . O .« 1fr. 50
« H. DUBECI[OT L’Omentatwn o . 11
‘e LalLot, . . . . . . . « o v o+ 1fr. 50

DESBAROLLES, = Les Revelatu‘ms compléles. Suite
des Mystéres de la main, avec 500 ig. . , . 16 1n
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— Diagnostic de la Suggestivilité. . . . . 4 fr,
Quursges fort bien compris d'un médesin, Aprds un apergy
historique du_ magnétisme, Fyuteur expose S thiorle el indi-

que les moyens de reconnaltre de suite ceux qui sont suscep-
Ubles dtre endormis par te inagaéisine.

 PERRONNEL, — Note sur (Hypnagogiguie et

Uhypnezodisme. . . .

— Force psychique el Sugyeshon men!ale Leur
dmmnst-ahnn. eur oxplication et lonrs applications &
In thérapeulique ot 4 la médocine , . . + . . 8 fr.

‘Trés bons ouvrages d’an médecin convaincu de la réalité du
Mignélisme et de sa valeur thérapeutique,

POTET (bavon du). — Traité comp{et du Magné-
tisme animal, cours en 12 legons, bt edition . fr.

— Manuel de I'Etudiant magnétiseur, ou Nouvelle
Instruction pratique sur le magnétisme, 6¢ édit. 31.5)

*— La Magie dévoilée, ou Principes- de Sciences oc-
cultes, 1n-8-, avec fig. 8¢ édition. . . 10 fr

Le baron du Potel restera le plus grand des magadtisenrs de
'époque, Tous ses ouvrages, fruils d'ne pratique de 40 ans,
font verits dang un style prophéliaye, e s of et Fenthous
siasme d’un aptre convaincu. Malgié Cel, & chaque page,
Tecamuatt, e yriiable glallc\zn qu it e couprenare %
slinplicitd et 1a valeur de ses procé

ke ses ouvisges deveaieat Bve dors toutes lesmalny. Lox
deux premiers sont suriout indispensables 4 ceux qul veulsut
appliquer lo magnétisme 4 Vart e, guir. Lo deralir. g,
dtemps de Fauteor élait vendu 10 fr. conir yn

‘ment stipulant des conditions formelles, démontre
cultisme et la ma;
magnétisie humai

DE RIOLS. — M(wneh'sme eréumnamhulums !nv‘fc

oe 100~
antiques ne sont que des branches du

- Hypnahsme et Suggc!sllon B
Bous auvrages. Le premier gxpase d'ane fagon clp
cise les procedes les plus pratiques du nagnétisme,
DE ROCHAS. — Le Fluide des mignétiseurs. Pré-
cis des explriences do Roichenbach sur ses prosriétés
physiques et physiologiques. . . .
*'Les Itats sunerficiels de UHypnose. 2 S .>0

1fr.
re e} pré-
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"DE NOVAYE.— Guerre et Révolution, dapris 45
Prophétics anciennes ot modernes . . r. 50

“PAPUS.— Traité élémentaire de Magie pratique,
Adaptation, Réalisation, théorlo do la Magicy avee Ap:
pendice suf Vistoirs ef I Bibliographic do memn
magique, cle., avec 168 figures . . . 2 fr.
— Le Tarot des Bohémiens, avee, 260 ﬂguu:s ta-
bleaux explicatifs et 8 planches hors texto. . 9 fi
- Trauddlémuntairs de Soierice occulte, & idition
avee tableaux ot figures. . v ¢ . . .
- Martines de Pasqually. Sa vie, ses pratiques ma-
giquss, son v, ses disciplos. suivi du eatéchismo
s élus Coens, d'aprés des documents inédits. . 4 fr.
*— Peut-on Envouter ? aveo 1 figure. . . 1fr.
'— 1’Etat de Trouble ct I'Evolution posthume de
Yétre humain, avee 10 figures. . . . . . . DO cent.
-— Le Diable et UOccultisme. Réponse aux publica-
tions salaniques . . . . . . o4 o4 s 1fr.
-1 Ame humains avant ta Naissance et aprés la
Mort. Constitution de 'Homme et de I'Univers, clefdes
Evangiles, imitation évangélique, avec 4 figures et des

tables oxplicatives. . . . . . - . , = 1ft.50
+ — La Science des Mages et scs applications théo-
riques ot pratiques . . . , . . . . . . 50 cent

- — Anarchic, Indolence et Synarchiec. Les Lols
physiologiques, sociales et I'Esotérisme . . + . 1f

: - Almanach du Magiste, pour 1891-95, aveo gor-
trails ot figures . . . .

— Almanach du Magist, pour 1895- gs, xsss 7
1897-08 1898-99 (chaque année). .

.\ — Les Avts divinatoires. Graphologle, chiromancle,
astrologic, ele + v v v v v v o oaowo, wow LR

- — Le Cas dela Voyante de la rue de Para-
s . v, v v e w s oeos wow e v BOcent

- — La Maison hantée de Valence-en-Brie. Elude
eritique du phénoméne . . . . + . .+ . . 50 cents

* — Catholicisme, Satanisme et Occultisme. 50 cent.
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pliqués, il est préférable d’exposer & M. Durville, la
nature, la cause, les symptdmeos do la maladie, P'époque
depuis laquelle on souffte, ote. En précisant le mode
d’emploi, il indique les appareils quel'on doit employer
avec lo plus do chance de suceds.

Touto demande doit &tre accompagnéo d’un mandat &
Tordre do M. Durville, 23, rue Srint-Merri, Paris. Pour
Ia France et I'Algéric, los envois sont faits franco en
gare; pour 'Etranger, ajouter le montant du colis
postal & celui de la commande. Pour les pays ot les
envois d’argent sont coliteux, on accepte lo paiement
en timbres-posto (des plus potites valeurs), moyennant
une augmentation de 15 0[0.

— eSS SO —

Observations importantes. — Les aimants vilalisés
ne doivent pas servir & plusicurs malades, car il arrive
souvent que la maladic de I'un, guério ou seulement
gmlioréo, pout dtro conmuniquéo & un cutre. 11 som-
blerail qu'il s’est fait un dchange entre le principe vi-
talisant do l'aimant et 1o principe de la maladie, 11 ar-
rive méme parfois, sans que Vaimant ait sensiblement
petdu do sa forco dattraction sur lo fer, quaprds avoir
guéri un malade, si _celui-ci se sert & nouveau de I'i-
mnt pour. un malaise quelconque, 11 voit roparmttze
les symptomes du_mal dont il est’ guérizsymptomes
qui_disparaissent lorsque Laimant a &té enlavé.

Donc, en principe, un aimant vilalisé ne doit servir
qu'd un malade; et lorsque celui-cf cst guéri, Paimant,
considéré comme dangerous, doit dtre détruit:

S\ les aimants sont usés avant que le malade soit
gudri, celui-ci doit les renvoyer & M, Durville, qui en
renvoie des noufs, moyennant la moitié du prix qu'ils
ont coté,

e S e s e
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riv. Poursuivant leur cuvre d'industriéls sans scrupules,
aprés avoir] vaincu les rebouteurs, masscurs et magné
scurs des campagnes, ils s'attaqueraient certainement aux
praticiens de Paris; et peut-dtre, enhardis par le succas,
s'ils le remportaient, tacheraient-ils de porter atteinte aux
droits et prérogatives que le Diplome de Magnétisour-
Masseur praticien confére aux éléves de I'Ecole pratique
de Magnétisme et de Massage, en vertu de. la recon-
najssance de Zicole par I'Etat.

‘Apres avoir délibéré, los médecins syndiqugs, qui ne r
présentent réellement qu'une insignifiante minorité, on d
cidé de poursuivre tous ceux qui. guérigsent les malades
sans docteurs. en mélecine. Mais, s'ils’ poursuiven,
certains tribunaux condamnent, tandis’ que d autres acs
quittent; et 4 la Cour d'appel’ d'Angers; devant laquelle
trois -én'nlres de ce genre ont été portées, a acquitié les
accusés. -

Cela ne fait pas leur affaire etils en agpallont 4 la Cour
(e cassation. Mais, Adxs d'atre condamnés, 1ls parlent déja
de porter la question devartle Parlement, afin d'obtenir un
amendement 4 la loi et en leur faveur, C'est pour cels’
qu'ils ont intenté un Xronés 4 Mouroux, sachant bien que
Celul-ci seralt acquitté on premiéro tnstance et en appel.

Apris avolr donné des considérations du plus haut inté-
18 su la pratique du massage ot du magnétismo, et sur
les prétentions fojustifiées des médecins. 'auteur publle
les débals du proces, analyse la plaidoirie des avocals,
reproduit lo. fugement d'acquittement du tribunal correc:
tionnel et I'arrét de la Cour d’appel. 1l y a IA des faits
qui montrent I'immense avantage que le magaétisme poss
séde sur la médecine, ot des arguments qui prouvent lo
blen-fondé des justes revendications des magnétiseurs On
volt par quels moyens Inddlicais Tes médecins veulent arris
ver 4 leur but. Enfin, une letire de Monroux et un appel
aux masseurs et aux magnétiseurs, ainsi qu'a leurs partic
sans, pout organ!!er un pétitionnement dans le but d'obte.
nir un amendement & la lol sur I'exercice de la médecine
ot les droits de ceux-ci seralent établis.

On salt que les masseurs tt les magnétiseurs guérissent
des maux quo les médecins sont Impulssants 4 soulager,
Chaque malade doit pouvole se faive traiter comme il veut;
et pour luf conserver ce droit indiscutable, ce petit ou-
yrage, Uird & un nombre formidable d'exemplaires, doit
dtre répandu ynsT.e dans les plus humbles familles, Pour
surdver a.ce but, la Librairie du Magudilsme envole franco
en gare ou par’ lo_posts aux condilions sulvantes ¢ 10
exemp, 7fr. 3 50 exempl, 4 fr. ; 95 exemy., 2 fr. §0 5 4
exemp.1 fr. 98 ; 5 exemp, 75 centimes,

b3
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. Procédés magndtiques do Lautews Traduction-espa-
guole, par ka1 Garera
— Idem, Traduction italienne, pat E. Ungher.
Ltoguart, — La Médegine jugés par Brou
det, Magencie, Biehat, Basparty etel
Luotm Graxow. — Manue! du Spuitisme,
Guer son ummddiate de la Peste, do_toutes les Malg-
dies infacheases of aunes Maladies aigués. et chronlques,
La G aphologie pour tous —Exposbdes principaux miaes
rermuun’i ot toclioment docanaire s qualidsou les d&:
fauts des autres par 'examen de leur écuiture, etc, avec fig.
*, GuaNRAU — La Ters . Evolution dela Vie & sa suifage,
sonpassé, son présent,etc , par Em VAucHgz(compte-read.).
Lesst. — Essar d Intration & la Vie spu ttuelld,
Manuel-Guide du Collectionneur de 1imbi es-poste. _
Psuix. — La medecine qut tue ! Le Magnetisme qut gué-
1:t.LoRbve ot los Fauts magnéiiques expliques Homo Diplea
La Psychologie eapes mentale Mamfesto adressé au
Congrés Spirivualiste de Lond:es, par Io Syndicat de i
Presse Spu itualiste de France
P-C Rever.— Esquisse d un Systeme de la Natur ¢ fon-
46 su In ot du hasad, suvi d'gn essa sur 1 Vio future
Considéide au point ds vae biologique e philosophique
® TUREAY —Les Secvets du Draconnage devolés ef ezple
uds

is, Bor-

9
& 60 centimes

J M Berco — Analogies et Difier ences entr e le Magnée
tiemeet I'Hyprotisme,

M. Drcresee — Recherches sur les Condutions d'ez-
perimentation personnelle en Physto-psychologte.

H Dunvitie—L Enseignement du_Magndtisme,du Spi i-
trsme et de L Ocoultisme a 'Untoer site Ubre des Hdutes
Etudes —'acult¢ dessclences magnétlques (Ecole prati-
quede Magunétisme et de Massage), Faculté des Sclences
hermétiques Facult¢ des Sclences spirites — Rigle-
ments statotaires Programme des Ktudes et Renselgne-
ments divers

L. GuenzAv,— Reepect & la Lo, L'Expulsion des Jésuites,

Revey, — Lettr au Dr 3, Dupre sur la Vie future, au
polat do vie bloloslque, Complément du sommaive der

iditions de 1887-90-95, Réves ot Apparitions.
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ALLAN-KARDEC.— El Libro de los et)u'nms 3 fr.
— EL Libro de los médiums . . . Y
El Evangelis segie el espiritismo. 3 fr.
— Qué es el espirismo . . . . 1fe
— Las Penas futuras segun el E. I‘sp[n.vmo 10 cent.
(parla poste) . . . . . L. .. 15 cent
Dr BERGERO (1AN). Dios en el atomo (Thigso-

phio) , R . -
— Bt Cancery ta Ezecwo zromeopaua del_conde
César Mattei .. .. Teont.
A. BLACKWELL.— Del Tfecto probable del pro-

gresso de las ideas e.\'plrlli&fa en la direction social.
del porvenir. . . . . © + « + . 20cent.

- Dr ENCAUSSE (Papus), — Fn.\‘lz,!/a de Fisiologia
sintetica, con 35 Dibuﬁw esqusm'\llcos, tr1dull du

francais, ‘par lo docteur Bercero . . 2 fr. 50
FLAMMARION. — Creencias an el ﬁnel mundo
atraves de las edades . . . . . .. 20 cent.
— Como acabara el mundo . . . . . . 20 cent.
— Bl Punto fijo en el universo y la communica-
cion entre los mundos. . . . . .. 20 cent.
FLORES.— Historias de Ultratumba . . 20 cent

TH. GAUTHIER.— Espiritista . . . . . . 1fr
LUCIE GRANGE.— Manual de Espiritisino, trad.
du frangais, par le doct. Girgois . . . . . 30 cent.

MENDOZA—~ La Vida y la murale . . . 20 cent.
— Destellos del inflnito, 2 volumes . . . . 4fr.
= Lecciones para ninos espivitista . . . 50 cent.
METZGER.— Espiritisme el hipnotisimo. 25 cent.
MOULINIIO.— Introduceao ao estudo dos phens:
menos ditos hypnoticos. v .« v+ + . o+ . [
D+ OTERO ACEVEDO.— Los Espiritus . 2 n. 50
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‘Df DUPOUY. — Sciences occultes et Physiologie
psychique, avec fig. . . . . . . oy

Excellent ouvrege do_vulgarisation, oii le magnétisme, fe
soinambulisme, le spiritisine et Vocculli: sont Liés bien
présentés.

DURAND (bk Gros) — Cour's théorique et pratigie
de Braidisme, ou Hypnotisme nerveux considéré dans
ses rapports avec la psychologie, la physiologie, in
pathologie, et dans ses applications 4 la médecing, &
ia chirurgle, & la physiologie expérimentale, & la méde-
cine. légal et & Feducation, .+ o e’ 3 I 50

— Le Merveilleuw scientifique . . , . . , Gfr

I/auteur est undes pricurseurs de I'hypnotisme, et ses ou-
vrages, remplis de documents, sont curieux 2 plus d’un titre.
Le premier a été publié sous le' pseudonyme de’ Phil

* H.DURVILLE. — Traité expérimental de Ma-
gnétisme. Gours - professé & I'Ecole pratique de Ma-
gnétisme et de Massage.

Physique magnétique, avec Portrait, Signatura auto:
graphe de I'auteur, tdres de chapitres, vignetles et nom-
breuses figures. 2 volumes reliés. Chaque vol. . 8 fr,

Théories et Procédés, 2 volumes reliés, aveo P
traits, titesde chapitres et figures, Chaque' vol, 3 fr

(V. poge 82).

ESTRADERE.— Dy Massage, Son historique; se
manipulativns, ses effets physiologiques ot thérapgutic
O ¥ )

Bon ouvrage pratique 4 l'usage des éléves masseurs,

FAUGKRE (comte de).— Anatomie et Physialogie
de lu (erre.— Kiectricilé, magnétisme, magnétisme hu-
main, avee HEUIOS. . o . 4o« o0 4 4o« . . 2T

Ouyrage trés originat, dars lequel on trouve do fort bon-
nes idées.

FERE et BINET, Magnétisme animal, aveo
figres, velid, .« . . PR X

Ouvrage,exposant surtout la méthode hypnotique de la
Salpétridre.
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— Lombroso y el Espivitismo. . . . . 1. 50
— Falaresmo y Ciencia . . « . . . . 50 cont.

F.PALASL -l Dwabloyelpecado original. 20 cent.
PALLOL.— Condensacion del Espirttismo. 50 cent.
A. PERON.— La Formula del Espiritismo 50 cent.
POL —Evidencia de la Reincarnacion . . 25 cent.
QUINTEN LOPEZ.— A B C del Espiritismo. 20cent.

OUVRAGE DE FPROPAGANDE
4 15 centimes

M. DunviLLe, — Biblwographe du Magnétisme et der
Sciences occultes. Deux brochuies.

EmmanueL Vauvcuesz, — L'Education morale.
A 20 centimes

DintAup. — 1. L'Art médical. — 1, Note sur I'Ensei-
grement et la Praiigus ds la médgoirie on Cline, par un

grrnt cmvars, — f11, iztraic o la Correaponidance
(Congres du libre exercice de la médecine). — IV, Articles
de journaua (méme sujet),

Drncissouzs, — Guérison cer taine du Choléra en quel-
ques heures, des fidvres graves, congestions, apoplexie ef
rage (60 &dit.),

H, DunviLe, — Le Libre eercice de la Médecine ré-
olamé par les médecins. 2 broch.

— Rapport au Gongrés sur les Travaux dela Ligue et
V'organisation du Congree, Appréciations de la presse, ar-
guments en faveur du libre exercice de la médecine:
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LA TERRE. Evolution dola Vie 4 sa Surface. Son
assé,son Proscht, son Avenir, deux gros vol. 1h-8 de
912387 pages, aveo 86 Hiy, ct un tabloau on_coulours
du régne végdtal et du régne unimal, par EMMANUEL
VAvausz. Prix 16 fr.

Ouyrage d'onseignoment populaire appeld 4 un trds graid
retontlssement.  On y (rouve eXposgs et pour.ainss dire
syuthetisds lén  vishliin’ den " prodigieusea dicouverios
stietifiques do notre sidole.

> thaiylo ity &'l ortte de toutes lon inteligeo-
cer, Pautenr expiiqus la formation du glabo terresire. il &
itorrogd d'abord, résums ohsulte Vastionomie, [ physi:
e,y himle, s géolosle, Tn bialogler Fanini: potoste et
18 soclologie, sans oubller le Magnéiisme ot mémo le Spis
Htlsme, pout nous présenter un systémie de Iévolution de
1a vie mhtérielle of spirituerlo & a surface de la terre.
Clastuut fiyro des plua interessants, des ius utiles, surs
fout pour los gens iu- monde'qul Veulent'se familiariser
sans cllots aveo les vériiés principales du monde scien-
llque.

B | —

Los Jeunes Collectionnours de limbres-poste.Guston
et Henré Durvitie scralent reconnaissants aux leeteurs
du Journal du Magndtisme habitant les colonivs et
YLitrangor do vouloir bien leur envoyer des timbres
usés do leur pays et aulres pays circonvoising, Ils
feralent volontiers des échanges ave les petits collec-
tionncurs élrangers.
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+ D* PASCAL.— Les Sept Principes de UHomme, ou

1a Constitution occute d’aprés la Théosophie . . 3 fr.
- PELADAN. — Comment on devient Mage, ayec un

Portrait pittoresque de auteur . . . . . . 7 fr.

* — Comment on devient Fée, avec un Portrait du
Sar en héliogravure . . . coee e T B0

* — Comment on devient Avrliste, avec un Portrait
inédit du Sar. . PN . T B0

* — L’Art idéaliste et mystique. Doctrine de 'Ordre
ct du Salon de la Rose-Croix. . . . . , . 3ir.50

* RAGON. — La Messe et ses Mystéres comparés
aux Mystéres anciens. » . . .+ 4 . . . . » 6fr.

* PauL p& REGLA (D* Desjardini — Jésus de Na-
sareth, au point do vuo historique, scientifiquo et

social, avec une johie figne . . . .. 8fe
J. o RIOLS, — Astrologie, ou Art de tirer un horos-
cope, avec figures . . . . .. 4. o.o. .. Lfr

— La Grunholoi]ie. Traité coraplet de I'Art de co:
naitre les défauts, les qualités, les passions, et le carac-
tére des personnes par léc:iture. .« . . . . . 1fr

— Traité de Phrénologie, ou Artde découvrir, parles
protuhérances du crine, les qualités, défauts, vices, apti-
tudes, etc., des personnes, uvec figures . . . 1fr.

— La Cartomancie, avee figares . . . . . 1fr.

* SANTINIL — L’Art de la Divina-ion . . R2fr.

*J. L. S\WYER. — Le Livre des Augures, conto-
nant 40 présages, recueiilis dans los traditions do tous
168 PAYS + vov e woh e e e e s 211

* P, SEDIR. — Les Tempéraments et la Culture
psychigue, d’aprds Jacon B&mME . . . . . . 1fr,
*— Les Miroirs magiques. Divination, clairvoyance,
évocalion, conséerations, eté . . 4 . . . . . 1fn
*— Les Incantations. Les Logos humain, la Voix
de Brahma, los Sons et la Lumiére astrale. Comment
on dovient Enchanteur . . . . . . . . . 8¢ 50
*— La Création. Théories ésotbriques, . . 1fr,
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APPLICATION DE L’AIMANT
AU TRAITBMBNT DES MALADIES

Aveo Portraits et Figures dans le texte

PAR LE PROFESSEUR

H., DURVILLE

Directeur de al'Ecolepiatique do Magnétisme et de Massagen

SIXXEME- EDXTION

PRIX : 20 CENIIMES

PARIS

\IRIE DU MAGNETISME
3, RUE SAINT-MERRI, 23
1899





OEBPS/Images/PAG_00000048_IL000001.jpg





OEBPS/Images/PAG_00000083_IL000001.jpg
16 mal. Pour obtenir une plus grande somme d’action,
plusiours lames sont réunies pour former des « plas-
trons ».

Les plastrons valent 10, 15 ou 20 fr., selon quils
ont 2, 3 ou A lames.

Barreau magnétique
Avec accessoires pour magnétiser les boissons et
aliments.
Prin de chaque appareil . . o« ..., 10 fr

Bracelet magnétique

Bijou lrés §légant. — S'emploie contre tous malaises :
maux de tite ou d'estomae, palpitations et battements
de cour, névralgio et migraine légéres, douleurs dans
les bras, crampe des éerivains et des pianistes, ete., cte,
On le fait de quatre grandeurs ¢ sans numéro pour les
cnfants; avee les numéros 1, 2, 3, pour les grandes per-
sonnes. Pour celles-ci, indiquer la grosseur du poignet
par I'un des mots :-petit, moyen, gros.

Priz du bracelel, quelle que soit la grandeur. 10fr,

Sensitivométre

S'emploic surtoul pour se rendre compte si les per-
sonnes sont susceptibles d'élre endormics par le m
gnétisme on par lhypnotisme, ct pour mesurer lear dé-
gré de sensitivité.
Prix de chaque sensitivométre, . . . . . \MO [

Porte-plume magnétique

Contrela crampe des éorivains,
Priz du porteplume. . « « «.v v v o0 v S 10

Les malades peuvent choisir cux-mémes les appareils
qui leur sont nécessaires ; toutefois, dans les cas com-

6,
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OCCULTISME

(AI“‘D‘DEXB. Alchimie, Chiromancie, Graphologie,
Phrénologie, Théosophie, etc.)

* R, BACON. — Lettre sui les Prodiges de la
Nature et de I'Art, avec Portrait de l'auteur, traduite

ot commentéo par A. Poisson. . . . . . - 75 cent.
* BARLET.— Instruction mlegrale Insh‘ucuon Am-

maire, avec tableaux. . . . . .
—Essalsw'I'Evalutmn(lel’ldée. P «i[l.d()

+ — Principes de Sociologie synthétigue . . 1 fr.
 BARLET ot LRIAY. — Synthise de UBsingtique:
La Peinture . . fr. 25
— L'Art de demzun — La Pmnlure autrefois et
aujonrdin o Jomain: - La Peinture autrelols ot

i BARRIDA. — LBlectre magigus, daptés lo
Grimoire ou Magie naturello de Benoit XIV. 1 fr.50

* ANNIE BESANT. — Paurquax ]3 devms Théo-
sophe . . o oe e e e . 50

. P. BLAVATSKY. — Za L'tefde la Tlleosn phis,
traduit do Vanglais, par Mme bE NEURVILLE » 5 1r. 50

— La Doctrine secréte. Synthése de la Science, Bl
Raligion ot do la Philosophio, Premitre partio, traduit

dé Vanglais . . . ) PR ¥ Y
5. BOIS. — Les_Noces de Sathan, drame, sotéri.
que, aves dessin de H. Colas . + + + v v 4 1 2 fr.

+ ~— La Porte hiroique dw Cel, . . + + v R0
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— Compte-rendu des_Travaus du Congris (libre exer-
clce o 1a médecine). Discours, discussions, réponse aux
Questions du programme, vanux o résolutions.

— Application de UAimant au traitement des malas
dics, G4dition, aveo Portraits, Figures ef Vignettes.

- Tdem. Traductlon espagnole, avec figures, par Ed. E.
aarcla.

— Zdom. Traductlon allemande, aveo figures, par von
Panuitz.

— Idem, Traduction italieune, aves figures, par G.F.
Pous.

— Lo Massage et s Magnétismemenacés par les médesins.
Le procés Moliroux 4 Augérs.

Faptus bz Caasevites, — 1. La Libertd de tuer
berté de gudr L Magnétisme st b4 looo

— La Transmission do_Pensée.

—La Seience paychigue,d'apr.V'euveede M. Stmontn,1 fig.

A. JouNsr. — DPrincipes généraus de Science psy-
chiques

Massisiy (D . de),— Thése sur le Libre evercice de la
médecines soutenue en faveur o I'umanité soufirante.

Parus. — L'Occultisme,

— Le Spiritisme.

Rieavir, — L-Univers macranthrope.

Rouxst. — La Liberté de la médesing, 2 broch. — 1. La
Pratique médicale chez.es ancieas.—11. [, chez les modern.

— Thioris et Pratique du Spiritisme. — Consolation &
Sophle, L’ame humaine, Démonstration rationnello et expé-
rithentals e son existence, 4 son Immortalits et de Ia r3a.
{itd des communications snire len vivants et lew morts.

& 30 centimes

CusswAts, — Le Trdsor du_Foger. Poisons et Contres
poisons, Recettes. Conseils, etc... .

H, DurviLLe, — Le Massage et le Magnétis,
Venipire da 1a lot du 30 noveranre 1892 sur Yoxercies de la
médécine,

— Le Magnétisme considérd comme Agent lumineus,
aves 13 Agates,

— L Magnétisme des Animatie. Zoothéraple, Polarits,

— Lois physiques du_Magnétisme, Polarité humaine, Trow

ution espsgnole, par Kd. . Garela,
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des attouchements et autres procédés employés par les pras
tielens, do Vantiquitd; puis on dtudle methodiuement los
crits do chagun dex auteurs quo I'Zcole consbldre comme
classiques. Le Chapitre lsr décrit ia théorie du fluide unls
versel qui fait 1a base de toutes les théories contemporaines;
le 2, Ia théorie de M. Ficin ; le 3, celle de I'omponace ;
4, Agrippa ; 6. Paracelse : 6, Van Helront ;7, Fludd ;
8, Maxwel; 8, Newton ; 10. Mesmer : 11, de Puységur ;
12, Deleuzo ; 13, du Potet ; 14, Lafontaine.

Le second volume coutient la théorle et les procédés de
Tauteur; la thénrie des centresnerveux,avec de nombreuses
figures ; Ia facon d'établir le diagnostic des maladies sans,
rien demander aux maladies ; la_marche des traitements,
et tous les renseignements nécessaires pour appliquer ayec
sucees lo magnétisme et le massage magnétique au traite-
ment des maladies. i -

Le Traité expérimental de Magnétisme du professeur
1L Durville, écrft dans un_style concls. clalr et parfols

ique, qui amuse autant qu'il instroit, est 4 la portée
de toutes les intelligences Il constitue le manuel le plus
simple, o s pratique et o plur complet quo Ton posside
Sur Vengemble de la. dcctrine magnétique. [l est indispens
sahle A tons ceux qui veulent pratiquer le magnétisme au:
foys r domestique, comme 4 ceux qui veulent exercer la pro-
fessiin de masseur ou de magnétiseur

HISTOIRE ET PHILOSOPHIE DU MAGNETISME,
avec Portraits et Figures dans le texte. Cours pro(esué
& 'Beole pratique de Magnétisme et de Massage, par
RoUXEL,2 vol.in-18 relics. Prix de chaque vol.,3 franes.

Cet ouvrage comprend deux volumes qui forment, au
goint de vue chrouologique, deux parties distinctés :
o Chez les anciens, éudiant minutieusement les doc-
trines da_la magie cher tous les peuples civilisés de Vane
tiguite. Vhistolre” des sibylles, des voyants,des prophétes
ghdex inspirés; fos zudrisons iiraouleuses opérdes dans los
emples et chez les profanes § I'évolution du magnétisme
4 travers les siécles, en passant par la sorcollerle du
moyen age, In cabate et la' philosonhie hermétique, sans
gn excepter les. tremblours des Govennes, les miracies du
discre Paris;la_baguette divinatofre, jusqu'aux prodiges
ccomplis par, Cagliostro, @' Chez les modernes, analy~
nt et sppréciant lek théories de Mesmer, du marquis
Puységur, de Deleuze, du_ Potét, Lafontalne, eto, jusqu'd
hﬁnm-me contemporain, qul nest qu'une gro:
trefagon du magnétisme classique,

e colla
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Dr A. KELLGREEN,—Technique du traitement ma-
el sucdois (gymnastiquamédicale suéoise) traduit de
Tanglais par le'docteur P, Garnault, avec fig. 6 fr.

Excellent ouvrage traitant spécialement du massage,d'apris
Ia méthode suédoise.

LAFONTAIN LArt de maanel(s:r, 60 édi-
tion . . . BN . bfr.
Mémofre: d’un Marméli\'eur, 2vol. . . . Tfr,

Lafontaine m des Jlus grands magnetiseurs du sidcie.
Sen ouvrages ont fort bien écrils,” devraient élre dans
toutes los 1maing. L At de maingliach ost o des meillewrs
traités que l'on puisse consetller & Vetudiant magnétiseur.

; L LOBET.— 1 -lypnotisms on Delgiqus, et lo pro-
jet de loi soumis aua Chambres . . ", .

Intéressante brochure d'un vulgarisiteur du \Iagnéhum..
en Belgique.

LUYS.— Lecons cliniques sur les Principaiw phé-
noménes de Uhypnotisme dans leurs rapports avee la
Patlologie mentale,  aveo 13 planches on phologia-
vare ... .. SR i

— Les Emotions dans Uétat &' Ef/pnal\sm et ac-~
tion & distance des substances. médicamontou’os, aves
28 photogravures . - . . .. 4 50

Excellents ouvrages d’un |Ilus'rv mlnh-c consld»‘ré comme
le fondateur de I’'Ecole magnético-hypnoti de la Charité.

*— LE MAGNRETISME HUMAIN a Phque au soula-
gemont et & la guérison des maladics. ? pport géndral,
dapris lo wmé)leqcmlu dos séances du Congras intor.
Dational dp 1889, avee. préface do- Camille Flamma-
rion . . S Y

Teds important anyea, rempli do travaus o de faiteingdits,
montrant fors bien Vélat dy magnétisme & celte époque,

* MANSUY. — Science et Foi . . . LoD
Hon ouvrage de vulgarisation du Magnétisme, du Spiritisme
et de I'Oceultisme.

L. MOUTIN — Lc Nmml'l IIypm)/nmr‘ |llus|rn py\r
Mourou. . .
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; DAVID. — Magnétisme animal. Suggestion hyp-
notiquo ot post-hypnotique. . . . . . . . 20r

On y trouve plusieurs expériences trés curieusos et assez
importantes. Bon 4 lire et & consulter.

A. DEBAY, — Les Mystéres du_sommeil et du
Magnstisme, ou Physiologic anecdotique du sonmarn-
bulisme naturel ot magnétiquo ; songes prophétigues,
extases, visions, cte., 8¢ &dition . . .,. . . . 3fr

Lo succés de cet ouvrage, da A laplume d'un médecin
lttérateur, indique asses sa valeur, Clest un livre rempli
de faits intéressants relatifs & la prévision et 4 la lucidité
somnambulique,

M. DECRESPE. —- Magnétisme, Hypnotisme, Sam-
nambulisme, avec fig., 20 cent., par 1a posto . 80 cent.

* — L'Extériorisation de la Force nerveuse et les
Travauw de M. de Narkiewics Iodko, avec portrait
B S A I %

Excellents ouvrages d'un jeune chercheur qui est aussi
éclairs | quo_consclencioux. Lo premior est un pelit traité
oit Ia théorie de la polarité est fort bien exposée; le se-
cond explique les iravaux du savant russe qui & émer-
veillé le monde savantil y a quelques anndes.

* DELBQSOF. — I'Hypnotisme et la Liberts des
réunions publiques . . . . . . . . . . . 2fn
L'auteur, un apdire convaincu du magnétisme et de
l'hg[)nuﬁsme.vomrrl!t la liberté entiére des représentations
publiques et de la pratique du magnétisme curatir.

* DIGBY. — Discours fait en une célébre Assem-
bide, par le chevalier Dighy, touchant 11 Gudrison des
Playes par la poidre ds ympathie, Vlition de 1655
reproduite par G. Demarest . . . . . . . . 8fr.

Dans cet ouvrage, on trouve&‘ex 0sé de la théorie des

uérisons obtenues par Ia poudre de_sympathie du cheva-
fler. Digby, quifit tant de brait au XVIL- siccle. Trés fui-
portant pour ceux qui s'intéressent aux origines
tisme thérapeutique.

AteaN DUBET. — Les Hallucinations. Etude syn-
thétique des états physiologiques de la Veille, du
Sommeil naturel et magnétique, de la Médiumnité ot
du Magisme. . ., ..o+ . ..o o.o.o. 20

(Voir page 81).

u magné-
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PIECES A EMPLOYER
DANS LES DIFFERENTS CAS

Lames magnétiques

Au nombre de 4, elles s'emploicnt dans les cas sui-
vants :

Len 1 : Contre la crampe des éerivains et des pia-
nistes; les affections des bras, du bas des jambes, dos
pieds et I'organe génital chez Phomme.

Le no 2: Contre les affections des jambes, de la
gorge et du larynx.

Le n* 8: Contre les hourdonnements, la surdité, la
migraine, les maux do dents, les névralgies, linsomnie,
les maux de tdte ct toules les affections du cerveau,
y compris les aflections mentales. — Conlre la scia-
tigue.

Le n' 4: Contre les affections des reins, des pou-
mons, du fole, du caur, de la rate, de Pestomac, de
Pintestin, de la vessic, de la matrice ct des ovaires. —
Contre les maladies de la moelle épiniére.

Ces lames, qui ne différent que par la courbure et la
longueur, ne vépondent pas 4 tous les besoins; on fait
des lames dites « spéciales » ne porlant pas de huméro,
qui servent dans cerlains cas.

Priv de chaque lame. . « . . . . .} .. 5 fA

Plastrons magnétiques

Dans beaucoup do maladics anciennes ot vehelles,
une seuils lame n'est pas toujours suffisante pour vaincre
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CONSEILS PRATIQUES

Geus qul ne sulvent pas los Cours de {Eoale pratigue de Magnétisne
ot de Massage peuvent apprendre assez facitemet Ja thérapeutique en lisatt
les Gonsetls pratiquos du professeuc H, (URvILLE,

Rédigée dins un style simple et coneis qui les met 4 14 poriés de thules

iges, avec des uxemples de guérisons monleant fa simy é el Iy
saleur de Iy wéljule, ces Gohseifs peraetient au pére ek A la mers
fanille, alusl qi’s Pamatenr, {appliquer le Magactisme avec sueds
soulageinent et 2 [x guérison des diverses waladics dout leurs enfants, Jeuss
pareids, leurs ams peusent @re uifectés. (Four bien comprendre le mode
dapplicaton, cun quf o aucare W da Magadiems desront lr s
Procédés magnbtiques de Jauteur, caviage de ropigando S0 cent,)

Les Clonseils pratiquaes ql ont publiés sappliguentans cas suivantst

Aond, Aibuminrie, Amanrose, Aménorride, Amygdalite, dnasargue,
Andvriciis e cour, Auglucs, Angius do goilrins, Audmiie, Andis
Cévéirale, Apoplexie' cirtirale, Ascile, Astbime, Alakie lotomolrise, —
Butiemenis do ceur, Blépharite, Bronchite, Brouckorrée, Broneha~
pewnionie, Brityres, — Catalepsie, Catarrhe puimonaire, vésical,
Eackentar, Géphaloigie, Uhlovose, ‘horoliite, Chatte des chevenx,
Gohestionsdvibrate Gonfonerivite, Loustipation, Gogueluche,Uozalgie,
Lrampes, Grampes destamac, Grampe des dericains ol des gianistes,
Qrises de uerfs, Group, Cystite, — Danse de Saint-fuy, Dartres,
Délive, Delivit, tremens, Diabite, Diarvhde, Dilatation Kestomar,
Donble conscience, Dysenterie, Dysmiuorrce, Dyspepsio, <~ Kezéma,
Luphyseme, Encophalits, aighe, Encéphalite chronizue, Engelures,
Envouement, Entérite, Eutorse, Erysiptls, Epilepsis, Bsquinaueie,
Lsoulemeit, fat ngruens, Elgurdisimonts, — Bibroves, Fiires
cruptives, Fisore civéhrale, Fitvre typhoide, Fleurs blanches,
Fitizion di poitvine, Folie, — Gastralgie, Gastrite, Gastro-eutérite,
Glausowme, Goitre, Goulte, Gontle seveine, Grippe. — Hallusinations,
Hémiptegie, Ilémorrhotdes, tovpbs, Uydarthrese, Hydrocdls, lydro-
cdphati,tydvopisie, Hydrothorus, itypocondris, Hysiérie,— fluénza,
Ictive, Liitie, Todeifite, tmpulsions, Insomute, fritts,— Jautigse,mm
Weralife, — Luryagie, Létharin, Leucarride, Lumbago, — Maf de
1éle, do’govgs, de dents, Matadle de Bright, dfanies hystériques,
Métancotie, Miningite. étrite, Jliiminu, tyélite, A;,;mu,

Nervostemé, Neurasthinie, Névralgle simple,” Névialgie facial
Névrose, «- Obisitd, Obsession,. Odontalgie, Uidéue, Ophtaimiz,
Tippression, Otaigie, Olits, Otorrhie, Ouarite. — Pdies couleurs,
Dalpitationt de caitr, Paralgsis simple, Faralusia faciale, Parapldgit,
Pelade, o phiyus Piritauie, Plarghgiie, Phithite Phiisie puino-
naire, Phiisie laryngée, Pleurésie, Pleuro-pneumatiie, Plearodymie,
Preumonie, Prostatite, Burigo, -Pariasis, — Rachitlsme, Ritiuite,
hamatisne, Rhume, Rosdole, Rougeole, Rubdole. — Suvconies,
Scavlating, Sciatigue, Somnanbubisvie spontuid, Spaswier, Sunditdy
Surdiemutltd, Syncope, — Teimne, Tic. doulonteuz, Treiblement,
Tunpeurs, Fumenrs blanches. - Nlesve vaviguenr, Uréthrite, Urticaire,
— Vagintte, Varices, Varichle, Varicocele, Favile, Vertige, Vomitits
wints, Vonlsseerents incosvibles de la grossesse, = Zon
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* J.-B. LECOMTE. — Etudes et Recherches sur les
Phénoménes biologiques ot sur lours wnséquenws phi-
losophiques + . : . 4 . . .

* J. PELADAN. — Théatre L‘nmplel ds Wagner.
Les XI opéras. par scéne, avea notes bxoumpluques o
oritiques . . . At
Babylone, h-agédle. . . oh
LaDécadsnce Estithiqu: Ruponsu‘\'l‘ols(o\ 8 r.50
— La ‘Science, la Religion et la Conscience,
Réponse a MM. Berlhelot, Brunetiére, Poincaré,etc. 11r.

- PEROT. — L’Homme e! Diew. Méditation physio™
logique sut 'omme, son Origine, son Lssence, avec
Photographio de PAuteur . . » . . . . . . 3fr.

* A. pE POUVOURVILLE. — Le Taoisme et les
Sociétés secrdles chinoises, . . . . . . . 50 cent.

+ Aug. RAIMON. — Diex et ' Homme. Llude phllnso-
PRIGUE . « v v e e e e e 5 fr.

* Ed. RAOUX. — Des Sociétds mutuelles de con-
sommation. .+ .« v . v v oo w0 . 12D

+ — Le Monde nauv:nu. ou le TFamilistire de
Guise + « + . v .. .+ . T cent.

+ — Les Cerceaus noirs ef lOrthographe . . 1 fr.

: = Orthographe rationnells, ou oriture phoné-
tique. ..o L B

* RIPAULT. — La Science éc!emque (phy. que, mé-
decine et cosmos) . . . . . .

* — La Nature ...........ll‘r

+ RISTOR et Ll-()l‘:\ NTI. — Les Enfers boudhi-
ques. Avee trois Notos et Préfaces de Renan, Ledrain
ot Foucaud ; avec vignettes, létes de chapitres, un
frontispice et 12 planclies japonaises en couleur, d'a~

s les hauts-reliefs de la pagode des u\lppllcesk

BROE + + 4 b v v e e we woa e e TR0

* 1. SCHIFMACHER, — Un seul Dteu en trois pers
sonnes. Analyse de l'idée de Dieu. . . o 2
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41 frane.

DrFoveau ok CounwgLiss. - Le Magnétisme devant laLoi.
Mémoire lu au Congrés de {889, avec ua Post-scriptum ajouté
en 189,

- EMMANUEL Vavongz. - Préservation sociale. Congréga-
tions  religieuses. Séparation des. Bglises ¢t do. 1'Eat
Enquéte. Deua fascicules (A1 fr. I'uny.

PORTRAITS

En photogravure & 30 centimes

AvuAx KARDEC, BERTRAND, BRAID, CAHAGNET, CiARCOT,
CHARPIoNON, DELeuze, DURAND (DE 0R0S), DORVILLE, G.
FaBtus pe (AMPVILLE, GREATRAKES, VAN HELMONT, LA-
FONTAINE, Luvs, MESMER, PAnAckLss, Pererin, pu Poter,
le marquis e Puyséous, RICARD, TesTs.

En phototyple & 1 franc
(Collection de la « Irradiacion ).

ALLAY KARDEC, J.-M.-F. CoLAviDA, ESTRELLA,

C. FLAMMARION, MARIETTA,

Photographies a 1 franc

CAGLIOSTRO, CAHAGNET, DrukUzE, A. DE GASPARIN,
Lucie GRANGE, VAN HELMONT, LE Z0UAVE JACOB, LAFOX-
TaINE, DU_POTET, DE PUYSEGUR, RICARD, ROSTAN,
SALVERTE. SWEDENORG. Le Tombéaun'ALLaX KARDEC,

Nota. — Les Ouvrages do propagande, les Port

photographies sontvendus avec les réductions aulvas

Par 500 exemplaires, assortis ou non 50 0/0 de remise,
100 - - - 40 070 —_

50 33 0y
% - - - B ll//g -

P i
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*STANISEAS b QUAITA.— Le Serpent de la Genére,
avee nombreuses figu es . . .

*— Au Seuil du Mﬁ{em. 3 on, avec 2 hélio
gravures . . . voeew s B

== La Olef de Ia Mngrc nowz, aves fig. . 16 fr,

‘A HAATAN.-- Traité d' Astrologie judiciaire. 7 fr.50

‘M, HAVEN.w La Vie et les Buvres de Maire
Arnaud de Villenewve . . + « » .« + . . O

-JOLLIVEI-CASTELOT. — Comment on devient
{dohimiste, Tegé diormiisme ot d%tat spagyligue,
basd sur los clefs du Tarot . . . . , . .
*— La Vie et U'Ame de la matiére, Essai de thsm-
logie chimique. Etades de dynamochimie . 5

— DAlchimie . . . . e

- DHylosoisme, Vlchimie, les Chimistes uni~
L A
D& LARMANDIK.— Bdrake. Notes sur Visoté-
rismo . . o4 . i Coe s 8RS0

‘= Magie et Retiy(on. Ncles surlEsotérisme. 3fr.50

‘M. LARGERIS.— Les leﬂuue& Vol\ des Sens, Voix
de IEsprit. Union avecVEtre. . . . 'tr.

A, LAURENT.— La Magie et la Dlmnall’an che::

tes Chaldéo-Assyriens. . v . . . . »
*J. LERMINA.— Ventre et Cerveau « . « .:n cent.
‘= A Bruler, aveo figures. . . . . . . 60 cent.

‘LA LUMIBRE D' EGYPTE, ou la Seionco dog Astres
etdolAmo. . . . . r. 50

L. MAYOU.— Ly Seoret des Pyranides de Mem-
[ A S )

*E. MICUELEL.—VEsotérisme dans VArt 1 fr.

:Dr NORIAGOF. — Notre-Dame de Lourdes et la
Science de l'Occulte, avec un Portrait de Bernadette,
2 planches et figures dans le texte . . . . 1. 60
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SPIRITISME, TELEPATHIE

*A. AKSAKOF.—Animisme et Spiritisme. Essai d’un
examion ritiquo des phénomeénes ‘médiumniques, Ré-
ponse & Pouvrage du docteur von Ilarmann : leSpiri-
tisme, avec portrait de.I'anteur et 10 planches. 10 fr.

- — Un Cas de Dématérialisation partielle du corps
dun Médium, avec figures . . . . . . . . A
+ ALLAN-KARDEC.—Le Livre des Esprits. 3 fr. 50
* — Le Livre des Médiums, 12 ¢dition. . 3 fr. 50
— L'Evangile selon le Spiritisme,12 éd. 8 fr. 50

Le Ciel ot Enfer, ou la Justice divine solon I3
Spirilisme. 7¢ édition. . . 3 fr. 50

@ Gendse, los miraclos ot Ics prédwlmns selnn
le Spiritisme. 7 dition. .. 3 fr. 50

" Euores posthumes o .+ . . . , . . 3 o, 50
— A-E BADAIRE.— La Joie de mourir. 1 fr.
* — A.BELLEMARE.— Spirite et Chrétien. 8 fr. 50

*BERGER BIT. — Solution_du_Probléme de la
Vie, donnée par les Esprits. Préface do M. Simo-
nin, suivie du Credo de la Renaissance morate. 2 Ir.

 BERNARD LAZARE.— La Téldpathie ot lo néa-
Spiritualisme . .

- BODISCO. Traits de Lumire. Rechercl\es psy-
chiques. Prouves matérielles de la vie fature. 5 fr..
- Mme Ant. BOURDIN.— La Consolée . . 1 fr. 50
* — Les deun Sceurs, roman historique. . 8fr.
+ — Les Souvenirs de la folie . Y
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* — Entre deuw globes. e s e e .. 3
+ — Les Esprifs professeurs. . . . . . 2fr.
+ — Pour les Enfants . P 1 3

* BOUVERY.— Le Spiritisme et I' Anarchie devant

la Science ct la Philosophie . . . . . . . 3fr.
* CAMPET DE SAUJO\I — L’Idéz. la Vie, In Sur‘
vivance. . . [N

'CllARl’[hH. — Vér'lléy et Lumiéres Nouvnllus ré-
vélations diet es par I'isprit d'Allan Kavdee, . 2 fr,
* CROOKES. — Force (bsychique, Reelierelies sur les
phénoménes du Spiritualismo, avec figures. - 3 fr. 50

Ih. DAREL.—De la_ Spiritualisation do ['Epre,
Apergus philosophiques. . . 50

* G. DELANNE. — Le Phénoméne spirite, lémol-
gnage des faits, 2 r. par la poste .. . . .’ 2 (6. 00
— L’Evolution animique. Essais de Psychologie
physiologique suvant lo Spiritisino. « + o 3 I 50
+'— Le Spiritisme devant la Sciencé. . . 31r.50

- L. DENIS.— Aprés la Mort, Exposé de la philoso-

phie des esprits, ses bases scien iliques et expénmen-
tales, ses conséquences moralos . .. . . 50

* — Christianisme et Spiritisme, . . . . "InoO
ERNY.— Le Psychisme ea:pénmentul Etude des
Phénoménes psychiques, . . . . « , , . 8frn5)
*D'ERVIRUX.- Les Renaissancesde I Ama, 3fr. 50
- Ch. FAUVETY.— Nouvelle Révétation: Lo Vie
Métbode de la connaissanco . . . . . . 8150
- U. FEYTAUD.— Le smrmsme dovant 1 JSons,
GIENES. 4 v ¢ e e 4 e e s v, 50
-3, FINOT. — La_ Photographie lmmrendenme
Esprits graves, Esprits trompeurs, avec fig. , ' fr.

* G. pEFONTENAY, — 4 propos d'Eusapia Paladino.
Los Stances do Montfort-l Amairy. Uomplo-rond,
photographies, (émoignages el commentaires. .- 6 fr.
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FIGUIER, — Coanais-toi toi-méme, Notions do
Physiologic i 'usage des gens du monde. Un
illustrd de portraits, figures et d'une chromo-lithogra
phie. Relié torle . . . . . . .00 . .4 .. 1011

Excellent _ouvrage de vulgarisalion sclentifique appré-
clant los effers magndtiques et spiritualistes.

*FOVEAU DE COURMELLES. — L’Hypnotisme,
avec 48 fig., relié . . . . . . . . .. . 81

Ouvrage d'un jeune médecin trés afprecie.‘m- bonne
euvre de vulgaiisation, oii toutes les bonnes méthodes
magnético-hypnotiques sont exposées sans parti pris.

GARCIN.— Le Magnétisme expliqué par lui-méme.
Nouvello théoric des phénoménes du mignétisme com-
pards aux phénoménes de I'élatordinaire . . . 4 fr,

Ouvrago ancien, qui n'a pas été appréciéa sa juste valeur.
Trés bon 4 consuitor.

GASC-DESFOSSES. —Le Magnétisme vital. ¥'xpé-
riences récentes d'enregistrement. suivies d'nductions
scientifiquos ct philosophiques . . . . . . . 6 fr.

Trés bon ouvrage dans lequel on trouve la preuve que lo
magnélisme est un agent physique et que sa piésence peut
&ire constatée par des mstruinents de laboratoire,

* J.GERARD.—Mémowre sur U'Etat actueldu Magné-
tisme, . . . . . . .. .. . e ... L,

Lauteur, devenu un médecin distingué, est un vétéran du
Magnétisme. Son mémoite, trés bien écrit quoique un peu ex-
clusif, mérite d’dtre lu et conservé.

GERARD.— Guide de l'Il'!/pnoti:eur.illuslréspnr A

LeRoy. . . . . . fr. 50

Bon ouvrage 4 recommander aux amateurs de magnélisme
théairal Le méanisme de toutes les exgériences gue Ion s
vues dans les séances publiques est clairement expliqué.

* HUGUET.

Mémoire sur le Magnétisme cura-

AN, . . o2fr,

Petit ouvrage d'un médecin, qui cite quelques guérisons
traordinaires obtenues dzns $a pratique. Devralt etre entr
mains de tous les médecius et de tous les malades.
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LIBRAIRIE DU MAGNETISME

H. DURVILLE, Eprreer
23, Rue Saint-Merri, 28
PARIS
11

COMMISSION — EXPORTATION

CATALOGUE RAISONNE

——osoti 4 EO00r—

La Librairie du Magnétisme édite les ouvrages
traitant du Magnétisme, du Massage, de I'Hyp-
notisme, du Spiritisme, de ’Occultisme, ete., et
accopte en dépot tous ouvrages sur ges matiéres.
Elle so charge aussi de I'impression des ouvragos
& des prix exceptionnels de bon marché,

Aux Lecteurs de I'Etranger.— Les envois d'argent do
cortains pays do I'itrangor ct méme des Colonies sont
souvent trds onéreux. Pour faciliter les relations ave¢
ces pays, la direction de la Librairie du Magnélisme
a décidé do recevoir en paicment les timbres-poste
étrangers, moyennant unc augmentation de 16 0/0, & la
condition toutefols quil n'y ait dans Penvol quo quel-
ques timbres d'une valeur supérieuve & nos timbres de
5 centimes, ot que la plus grande partio corresponde &
nos valewrs de 1, 2, 3 et 4 centimes.
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T. BART(IELEMY.— Etude sur le Dermagraphis,
‘me, ou dormo-neurose toxivasomotrice, avec 17 plan-
cheshorstoxto . . . o . . . ou o4 v. 50

Btudo shrieuso d'un médecin, In plus compléte ui ait paru
sur cette question des stigmates ou marques du diable,
observés si souvent, surtout chez les hystériques, sans
ttre expliques,

BEAUNIS.— Le Somnambulisme provogué. Eiudes
physiologiques et psychologiques, avec fig. . 8 fr. 50

Bon ouvrage de I'un des maitres de I'école hypnotique de
Nancy.

- Dr G. BERNE. — Le Massage. Manuel (héorique et
pratique, avee figares. Reliure souple. . . . . 6 fi

Excellent ouvrage, indisponsable 4 tous ceux qui veulent
pratiquer le mussage médical.

BOURRU et BUROT.— La Suggestion mentale et
Taction 4 distance des substances toxiques et médica-
menteuses, avec 10 planches . . . . 8150

La Suggestion mentale et les Variations de la per-
sonnalité, avec 14 planches. . . . . . . 3 50

Curieux ouvrages de deux médecins, professeurs 4 la
Faculté de medccine de Rochefort.

BROUSSES.— Manuel technique de Massage, aveo
figures,relié . . . . . . ... . . o. . 400E0

Bon manuel d'un médecin & 'usage de ceux qui veulent
apprendre les manipulations du massage.

* A. BUE: — Le Magnétisme curatif, 2 vol.

*L— Manuel technique . . . . . . . . 2fr

* IL.— Psycho-physiologie. . . . . . . . 81n

Excellent ouvrage. Le premier volume expose Ia pratique
maguétique ; ‘e second traite plus spécialement des diver-
ses théories et surtout de celles des anciens magnétiseurs.

CAUAGNET.— Thérapeutique du Magnétisme et
du Somnambulisme . P 1S

. *— Magie magnétique, ou Iraité historiquo ot pra-
tique de_ fascinations, miroirs cabalistiques, apports,
susponsions, talismans, possessions, envoutements,
sortiléges, elo, 3 éditton, , . . . . ., . . Tin

)
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D BRAUNS. — Zyaditsons japonasses sur la
Ghanson, lu Musique et la Danse. . . Bfr

- H CARNOY — Les Contes d'ammaux dans les

Romans du ronara " . 0L LU 5 50

CHRYSES, — Nowveaw Langage symbolque

des Plantes, aveo lours Piopriéiés médicalos of oceul-

tos .. .. 1 cont.

. DhSJAl{l)I\‘ — Consutérations générales et pra-
tigues” sur Ulital de la mddecine en Van dg grdce
1 . 75 cont.

- DEGEORGIE — erpr.mem en Europe aus
XV<el XVIsweles. Premidres productions typogra-
phiques et premiets imprimems. . .+ . . . Lfr. 50

G. ENCAUSSE (Papus) — Cours de Phystologie,
Professé a I' « Iicole pratique de Magnéusmu etde
Massage », avee figures, 1chg — +

* BE. b MOLEMES. — laquemand.x el lInqm.tk

won.” . . 3'1r. 50
G, FAI![US DE CI[\\lPV[LLI' = L’Absmlhe, Ins-
towre viale, en vers. . . . 1fr.
- J. GERARD. — Le Livre des Meres. . Lfv

* UNESSENIEN. — LePortraitdeJeanne dAre.l fr,

* R GIRARD et M. GARREDI, — Les Messies essé-
niens et Ulighse orthodoze . . . 350

* 1. GUENEAU, — Etudes scuentifigues sur la Terre:
Evolution de te Vie & sa surface. Son passs, son pré-
sent, son avenir, par EwaNues VAvcttss (Abrégs par)
Edindelaxe’. . L T

JMBLION — Sustotogre ab otus. Los Peincipoglos
Lois, les Faits, la Politique el l'Autorité. . . . 81r

* DI LAFONYT. — Lo Buddhs 12, préwdé d'un Essm

sur le védisme et le brahanusme, . . oL
— Le Masdéisme, L Avesla.avee Préface -I I' nmanuel
Burnouf. . . Ce e fr,

“A LANG.— Etudes tradidionnistes. . 3 fr. 60
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Maglsmo, par ALpAX Dupkr, In-18 de 180 pages. Prix
2 francs.

L'hallucinatlon,mal définie jusqu'd ce our, a été souvent
contonduo avec I'illusion. Liauteur sefforcé de lul donner
un sens précis, et il différancie tous les cas hallucina-
toires par une classification méthodique. C'est afnsi qu'il
étudie hallucination dans sa triple manifestation sen-
sorielle, psycho-sensorialle, psychique, puls lépalhique,
Bormals of pathotogiaue. tndtsiduclls et cllectlve, pendant
la veille et [s sommeil naturel ou provoqué, il trajte am-
plement la question de la médiumnité et de'la magle,

Le sujet, qui n'est pas suffisamment traitd dans les ou-
vrages de médecine, est particullérement intéressant pour
tus  nos lecteurs (magnétistes, télépathistes, spirites,
occultistes), qui trouveront s des obaervaslons et des
arguments inédits de Ia plus haute Importance.

LA PSYCHOLOGIE EXPERIMENTALE. — Manitests
adressé au Congrés spiritualiste de Londres on juln

1898, par le Sypican o8, ki PRESSE SPIMITUALISTR DE
FraoE, ln-§¢ de 32 pages. Prix : 30 cent,

Le domaine de la psychologie s'agrandit et devient.
un yériable scisnce, Smyr 1gtHime deg sclences physico-
chimiques. A ¢6té de L'anclenne psychologie philoso~
vhico-religieuse, une branche nouvelle, que U'on “peut
appeler & juste 'titre | Psychologie eapérimentale, prit
nalssance il y a 50 ans, et célte méthode donna des résul-
tats d’une luiportance considérable. .

En ellet, I'sncleane psychologie n'a aucune preuve m
P T R Gt P tandis q&ul‘h paycho-
logie nouvelle en posséde de certaines, d'indischtibler,
acquises spontandment ou par voie expécimetale,

Expérimenter avec 'ame humaine pour sujet, volld une
étudo qui paraitra au-dessus des forces humaines & plus
d'un psychologue de Uancienno école; et pourtant, vien
n'est plus certain : on I'éludie dans ' ses maaifestatior
extracorporelles et on acquiertla certitude absolue, non-
sculement de son existence, mals ausst de sa survivauce
au-deld du tombeau} car fa mort n'est qu'un chainon de
Vimmortalitst les morts vivent et on peut méme commus
niquer avec cux.

Cet opuscule n’est pas un traité qui enseigne les moyel
d'scquérir cette preuve ; c'est un_exposé méthodique de
tous les faits psychiques. Les incrédules trouveront dew
arguments sans réplique el sauront que d'iflusires savants
ont patiemment expérimenté, résolu lo probléme et publié
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o« o v 18fr
20 fr.

enduit d'un verais spiciai permetiantde 1o laver.

sams 8tre, verad

La Livrairie du Magnétisme rexpédie en France et dl'étranger, sux

Vacheteur. Caisse et .emballage enplus -« . « ~ « .o

Prix du Buste :

Téte-Buste artistique en pltre, representant les ce
Apes nerveux moleurs et sensitifs ec le siége de quelques
f‘i,m.l‘nlll!! et_inteltectuelles, dul y'u elwurl . lu‘;'v g;

oul ir M.M, Ques! eulpteur, ymier prix des arl
Mmﬁ: médaillé dela Ville de I"lprh. pre P
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OUVRAGES RECOMMANDES

TRAITE EXPERIMENTAL DE MAGNETISME, Cours
professé & 'Ecole pratique de Magnétisme et de Mas~
sage, par H. Durville. :

Cet ouvrage, avec deux sous-titres différents, est divisé
en deux parties indépendantes, et chaque partie comprend
deux volumes  in~13 relids. Prix de chaque volume ¢ 3 fr.

1 thsiﬁue magnétique, avec Portrait, Signature
autographe de ’Auteur, Tétes de chapitres, Vignettes spé-
ciales et 56 figures dans le texte.

Clest un véritable traité de Yphysique spéciale dans la-
quelle ' l'auteur démontre que' o magnétisme — qui est
tout différent de I'hypnotisme — s'explique | parfaitement
par la thdorle dynamigue, et qu'il n'est quun mode vi-

ratoire de I'éther, c'est-i'dire une forme du mouvement,

Des démonstrations expérimentales, aussi simples qu'in-
énieuses démontrent qus le corps humain, qui est polarisé,
met des radiations T:x se propagent par ondulations
comme la chaleur, la lumiére, I'dlectricité, et qu'
penvent déterminer’dos modificitions dans 1'tat piysique
et woral d’une personne quelconque placée dans la sphére
de leur action,

Par une méthode expérimentale & la portée de tout le
monde, I'auteur étudie comparativement tous les corps et
agents'de la_nature, depuis I'organisme humain, les ant
manx et les végétaux jusqu'aux minéravx, sans oublier I'ai-
mant, le magnétisme terrostre, Ddlectricité. la chalear. la
lumiére, le mouvemeat, le son, les  actions chimiques et
méme es odeurs. [1 démontre que le magnétisme, qui se
trouve partout dans la nature, n'a rien de mystérieux
gomme on Is pensd fusquia prisent, ot quil st soumis &
des Lols que I'on psut réduire A des formules précises.

Avec la polarits pour base, le magnétisme. tant disouts
depuis trois sidcles, soit enfin de Fempirisme pour entrer
dans lo domaine de la scleuce positive.

2: Théorles et P‘ncédés. avec Portraits, Tétes de cha-
pltres, Vignettes et Figures dans le texte.

Lo premier volume expase I pratique des princinaux
Maltres del'art llmgnélu\ue depuis troin sideles, Leurthéorie
eatfidtlement analyse, Jeurs pracélés sont minuticusenent
derits, et de Ion;uzs citations de chacup d’eux sont re-
produites.Dans I'Introduction, on a une ldée des frictions,
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QENTRES MOTEURS ET SENSITIFS
. Coatre sensitif du bras, — 2, Centre senaitif de Ia e,
I.MZTM-!.II e, — A Ctl duntrfll ux, — 5. Ces
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- FUGATRON.— Essai sur les Phénoménes élec-
triguss des Ktres vioants. Explication scientifiguo des
hénoménes spirites. . . . . . . B 50
P. GIBIER. — Analyse -de Choses. Essaf sut la
Science future, san influonco sur les religions, I phi-

Tosophie, les arls ..o .. 3 fr. 50
- PAUT, GRENDEL— Fée Mab. . . . . 8fr.50
+ — Esprit ancien, Esprit nowveaw . . . 11fr.50

GURNBY, MYERS et PODMORE.— Les Halluci-
nations telépathiques., traduit de langlais pal‘ Mmll-
ior, avec préface do Cii. Richot o . . . . .

* E. GYEL, — Essai de Revue générale et d'Inter-

prétation synthétique dw Spiritisme. . . . 3 fr.50

+ IAB.—La Communion universelledes Ames dans
VAmour divin . . . . ., . . .4 .,

 MUGDRT._— Spiritomanes et Spiritophobes Eludes
sur le Spiritisme . . . .

MEIZGER. — Essm de Spiritisme smennﬂ-
que . . . . . . . 2 fr. 50

- MOTTET. — Les Viérités éternelles, pnrl[lspntdn
Vietor-Hug lictées, regueset textuelles . 8

* DENOEGGERATIH. — La Survie, saréalité, sa mani-
festation, sa philosophie. Echos de I'Au-dela. 3 fr. 50

Eug. NUS. — Les Grands Mystéves. . . 3 fr,50

— Choses de UAutre Monde . . . . . . 3fr.50
3. 28 RIOLS. — Spiritisme et Tables tournantes,
avec 2 figures . . . 4 . . . ..o+ . . . Lfr
A.SINONIN. — Dialogues entre de grlmd: Es‘pr its
etunvivant . . . . . ov . o+ Lo
“TRUFY. — Causeries Spivites. + . + + 3ir. 50

; YASSEUR. — Les Manifestations spirituelles
dévoilées . . . . . 4 wow 0w . . . . DO cent.

A-R. WALLACE. — Les Miracles et le moderne
Spiritualisme, avec portrait de 'Auteur . . . 5fr.
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Tout ce qui touche 4 la question du magnétisme, surtout
au point Ue vue _historique el philosophique, depuis les
temps les plus reculds ' jusqua nos jours : hommes
dootrines, théories, tout est 6tudié, dans’ un_ siyle clair,
ave uneérudition peu commune, quolque Fauteur _crifique
parfols co qui parait sortir des limites de la saine raison.

Ces deux volumes sont illustrés de portraits, figures,
vignettes reproduits d'aprés les gravurcs du temps ou des
photographies, Au nombre des portraits, citons les Sibylles,
Apoligpis do Thyane, C. Agrippa, Roger Bacon, Pata-
celse, Van Helmont. et son fils, Kircher, Gréatrakes, Ca-

liostro, Mesmer, Court de Gébelin, de Puységur, Pétetin,
Lavater, Deleuze, Bertrand Noizet, Ricard, Charpigno

Teste, du Potet, Hebert (de Gernay), Lafontaine, Cah
guet, Braid, Charcot, Durand (de Gros)y Luys, Allin Kar-

ec, ‘eto,) eto., qui sufficaient & eux seuls pour assurer le
suceés de I'ouvrage.

‘Histoire et Philosophie du Magnétisme est uue cuvre
de Ia plus hauteimportance, laissait bien loln derridre elle
tout ce qui & &4 éorit sur cosuiet.

L’ENSEIGNEMENT DU MAGNETISME, DU SPIRl-
TISME ET DE L'OCCULTISME & 'Université libre des
Hautes Etudes. Faculté des Sciences magnéliques
(Ecole pratique de Magnétisme et de Massage.—ta-~
culté des Sciences hermétiques. — Faculté des Scien-
ces spirites. — Réglements  statutaires. Organisation,
Programme des Etudes ot Renseignements divers. In-
48 do 108 pages. Prix : 60 cent.

Le titre de cet opuscule Indique suffisamment son objet.
Rédlgé avec le plus grand solu par le directeur de chaque
Faculté, pour ce qui concerne son enseignement, il cons-
titue le lp;u‘de lmlh[;mnlable de tous les éléves de I'Uni-
versité libre des Hautes Etudes, tant pour les Facultés

e Paris que pour celles de province. lls trouveront Ia
tous les renselgoements qui leur sont nécessaires, depuls
Vinsoription 4" chaquo Faculte jusquiaux examens, on

ar le programme détaillé de toutes les matiér

as:
Loee igndes dans les différents cours. La partie qui cone
cerne la Faculté des Sciences Magnétiques est partic

Tierement développée. On 'y volt jusqu'd la_reproduction
des Diplomes, des Priz et Certificate délivrés aux éléves.

LES HALLUCINATIONS.— Etude synthétiquedes Etats
physiologique et psychologique de la Veille, du Som-
wmeil natuvel et magnélique, de la Médiumnits et du
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J. TRITHEME. — Traité_des Causes seconde’,
aveo Portrait de I'Autevr, traduit par R, Philippon. 5 fr

* VALENTIN. — Pistis- Sn{ma Ouvrage gnnsuqnm
de Valentin, traduit du copte en francals, avec une
Introduction par E. AuELmEAU. e e s TIN50

* J. VIGERE. — Le Prophéte de UAporalypse. An-
nonce du deuxiéme Avénement social du Christ en
Esprit dans lintelligence des peuples. . » 1fr. 50

* VURGEY.— L‘Ama‘, les sept Principes de UHomme
de Diew. . . . . PR I O )

DIVERS
(Littérature, Hygiéne, J4édecine, Philosophie)

* ALATZA-CHAMBON. — Les Kardans, Visions de
Passé et d’Avenir . . v . . . . !

*=~Rénovation rshyisuse.ﬂalheﬁhlsma dllahste. 1 fr

" = Catéohismo muturaliste. Kssai do synthéso phy
siquo, vitale ot religicuso « . . + o+ . s r.

+—Cybéle, Voyageextraordinairedansl'Avenir. 3fe.50
A. D'ANGLEMONT. — Le Fractionnement de
l‘lnﬂnl. Synthése da Tétro. o« . . “ovo. B

+ Disw et URtre universel. Abrogh do « Diew dans
la science et PAmour» . . 1 v s . o 8fr.50

* BLEMONY.— Esthétique de la Tradition, 3 fr.50

* BOWDEN, — Imitation du Boudha, Maximes pour
chaque jour de 'anndo + . W o s o 310,00
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MASSAGE, MAGNETISME,

HYPNOTISME

Lo ALMIGNANA— D Samnambulisme, des
tables tonrnantes cf dos médiume » + « v o+ A0 cent.

Petite brochure trés bion comprise qul intéresse plus par-
ticullérement les spirites

AZAM,— Hypnotisme et double conscience. Origine
de leur étude et divers travaux sur des sujets analo-
ues, avee Préfaco et Tetives de P, Bert, Chareot et

N T T R R A B ' N
— Hypnotisme, dauble conscience et altérations de
la personnalité, avee fig. « « v v v 4 . . 811, 60

Documents Intdressants sur les origines de I'hynnoisnie,
¢t plus partlculldrement sur le dédoublement R
nalité observé par auteur, un mddecin distingué, profess
seur & la Facultd de médecine de Rordeaux.

* BARADUCQ, — Observations sur le Magndtisme,
Blectm-Maauétlamz. C v e v wwow . B0 cent

— I'4me humaine.— Ses Mouvements, ses Lumidres,
ot {’lncnnngmphla de PInvisible fluidique, avee 70 sic
mill-photographies hors texte + + + % . . . 16 fn

— La Fovree vitale, Notre corps vital fluidique, sa
formule biométrique, avec fig, . . . . 1,

Importants ouvrages dun meédecin, dont le dernler inté*
remportants ouvrages dun midgeln dont o dernler Ity
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le fruit de leurs'travaux: Cela suffira pour qu'ils s'intéres-
sent désormais & I'étude de cette question — qui_jette un
jour tout nouveau sur nos destinées, en mous indiquant
d’od nous venons, ce que nous sommas et oit nous allons,

A titre de propagande, cette brochure est expedi
franco, aux conditions suivantes : 100 exempl.; 12 fr.;
50 ex, 7 fr.; 25, & fr.; 10 ex. 2 fr.

PRINGIPES GENERAUX DE SCIENGE PSYCHIQUE
par Albert Jouner. Brochure de 86 pages. Prix 20 cen-

times.

Cette brochure contient I'énoncd des lois ct des propridtés
fondamentales do la force nychique, que Vauleur considéro
comme un agent physique, Cet agent est dans tous les dtres;
& des, degrés divers, il est une force universelle que peu-
vent oumettre, diriger et manler les Stres pentants, visibles
et invisibles,

Les phénoménes psychiques sontdordrenaturel,malsinfluen-
¢85 ou pouyant'élté parun surnaturel mauvats ou un sur-
natueel divin; etsulvant Hntention,'agent piychique peut
&tre bienfaisant au nuisible, 11 dépend de nous, de notre
savoir, de nos aspirations, d'en user en bien ou én mal,

M, Jounet reconnalt & i'agen\ psychique six propridids,

ui ont pour base la palsrité, dlaprés les travaux de Rel:
chenbach, de Rochas, Durvil !

En elfe, Ia polarisation parait expliquer les faits psy-
chiques d'une maufare claire, préciso; ot quand on aura Iu
ce petit travail avec toute I'attention qu'il mérite, on sera
frappé de Iimportanca des décou vertes magnétigues.

La polarité expliqueralt donc aussl les phénoménes spi-
rites et occltes,

Crest, d'aillelirs, la concluslon qui se dégage de ce re-
marquable travail, qui, & titre de propagande, est expédié
franco aux_conditions sulvantes : 100 exempl,, 7 fr.; 63
exemp. 4 i 25 ex.y 2 fr, 60 10 ex,, 1 fry 2.

LE MAGNETISME - ET LE MASSAGE MENAGES PAR
LES MEDEGINS. Lo Procés Mouroux & Angers. Né.
cessité d’un amendement & 1a loi du 30 novewbre
1892 sur Lexercice de ln médecine, par H. Dunvinue,
Brochure de 72 pages in-18, Prix 20 cenlimes,

La pratique du massage et du magnétisme est sérleuse-
ment menacée par les médecins des syndicats qul, trans-
formant peu & peu o pratique médicalo en un Vulgaire
métter, voudralent parvenir, au détriment de la santé pu-
blique, a posséder o monopole exclusif de V'art de gué-






OEBPS/Images/PAG_00000040_IL000001.jpg
o O OO

Fhoulte des Sciences Iegnétiques
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UNIVERSITE LINRE DES IAUTES ETUDES

FACULTE DES SCIENCES MAGNETIQUES

(Ecole pratique de Magnétisme et de Massage)
Foxoe i 1813
Enseignement supérieur libre, veconnu par décision du 26 Mars 1895
Dirigée par le Professeur H. DURVILLE
Sous le Palromage de la Société Magnétique de France.
Direvtsurs-Adjoints : MM les Docteuis Excaussk (PAPUS) et MouTiN.
Administrateurs : NM. BEAUDELOT, DENAREST el DURVILLE

L'Eeole a pour but aeorser drs praticleas expérimentés et de meltre
Je Magnétisme thérapeutique ct Je Massage d la portée des gens du monde.

Llenstignement est divisé en deu pariies comprenant :

1o Enseignement théorique et pratique, se divisant encours d"Avatonile
descriptive.” de Physiologie, d'Hlisloire et Philosoplie du Mognélismeide.
Physique magnélique, de Frocédés et 'Théories du Magnétisme, d'Expéri~
‘mentation, de Pattologic ! Thérapeutiqus magnétiues, de Massage, e
Pagchologes el cle.. par des médecin el des polssen spéciaus.

Enseignement clinique,

Lapremiéce partie de Venseignement a liea les lundis, mereredis et vens
dredis de chaque semaine, A 8 h. 4/2 du soir, du 1< octobre au. 30 juin la
secande, tonte Pannée, le jeudi et le dimanche, 4 9 heures du matia, 4 Ia
Clinigue de ('Ecole. .

Aprs un_examen passé devant unc commission spéciale, les élev
ontles aptitudes suffisantesregoiventun diplome de Manétiseur praticicn,
Un enselgnement supéricur est desting & former des professeurs.

Le magoétisme humain est une force ohérente & Forganisme et toitg
ersonne dont I anté st éiibée pet g an sulger son semlis

ans I plapt des ca, sans conmalsances mddicals
le, médecin de sa femme; celle-ci.le médecin de son m;
L'aimant, lo magnetisme terrestre et presque tous les
de la nature peuvent servir d'auxiliires.

Dans les maladics graves o ta vie est en danger, quelques magnétisa«
tions faites dans lesrégles de Vart suMisent presque toujours pour faicecesser
Jes symptomes alarmanis. Un pareat, un ami, un domestique animé du désie
de flre e bin, peut soovent acquérr en duelques jours les connalssanges
suffisantes pour guérir la maladic Ia plus rebelle, &f les crganes essentiéls
41a vie ne sont pas teop prolondément altérés.

L'Enselgaement do I'Ecole est destin 4 obtenir ce résoltat, autant qu'h
former des magaliseus et des mssers profesconnels,

En dehors de Venscignement donné & IEcele, le directeur se met 3 ta
disposition de ceux quine peuvent s se déplicer, soit 3 Paris, en Frovince
& mbme 4 FEtranger, pour organiset le traltement au lit du malade et
Wiettre un parent, un ami, en éat de continuer le trailemient.

Le ditecteur recait le jeuli et le dimauche, Ae 10 heures & midi; 1oy
autres Jours, de 4 heure 4 4 heyre,

icoles sccondaires i Lyon et & Bordenux





OEBPS/Images/PAG_00000037_IL000001.jpg





OEBPS/Images/PAG_00000028_IL000001.jpg





OEBPS/Images/PAG_00000064_IL000001.jpg





OEBPS/Images/PAG_00000006_IL000001.jpg
BIBLIOTHEQUE DU MAGNETISME

Les ourrages anclens ne se trouvent que dans les grandes bibllothiques,
et les noureaux sont {rop nombreox pour que tous ceux qui 'intéressent au
g magadlco spiritalse pussent g e procurer, Ssuf quelques ares
exceptions, les bibliothéques publiques ne consentent pas le prét 4 domlclle;
elles ne contlennent guére que de histolre et de 1a littérature elles noni
a8 douvrages anclens, et les nouveaux ne sont classés et mis 4 1a disposition
u public que longtemps aprés leur publication, R
st pout combler cate laane que M. Darile eut Vidde ul regut vn
commencement d'exécution en 1880, de fonder, sous le nom dé Bibliothéque
du Magnétisme, & Vinstar de la Circulating Library de Londres pout la
litérature, une bibliothéque clreulante concernant excluslvement les ouvrages
de Maguélisme, & Hypnotisme, de Spiritisme, d Occultisme et autres Sclences
qui 8’y rattachent. )

La Bibliothéque du Magnétisme, qui devient de plus en plus considé=
rable, se copose apjourd'aut : 49 (e plus de 6.000 solumes sur le Magné=
Hime et sar toutes 165 branehes da savor hurtain qul 5 faltachent; 2*Gela
collection compléts de presque tous les journaux du monde qui ont paru sur
ces_questions; 3° de plus de 600,000 groures, portraits, autographes,
‘médalltes, aricles djournnux, notes sur les kommes cleschosesouobjeisdivers.
classés méthodiquement, et constituant un véritable Musée du Magnétisme.

Pour favoriser I'étude du Magnétisme, tovs Ies documents de celte volg=
ineuse collectlon sont communiqués sur plice aux ntéressés, et tous les
Volumes sont confés au public aux conditious s

Abonnement d'un an 250 »
- siz moi 13
- trois m 7 »
- un mois, 2 50
- par jour......... . »10

Pour ies Professeurs et les Eleses dela Faculté des Sciences magnétiques,
Vabonnement anouel est réduit 10 fr,

Tous les volumes sont remis contre nantissement ou expédids en gare,
dans toote TEurope, aux frais du destinataire, — La Bibliothéque du
‘Magnétisme estouserte le jeudi et le dimanche, deQlieares & wii; lesautres
Jours, de 4 heure & & heares. (Il 'y a pas de catalogue imprimé,

———rA PR
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Preere JANKT,— I’ Automatisme psychologique.
Essai de psychologie expérimentale sur les formes in-
térieuves de'Tactivité humaine . . . . . . . 10fr,

Thése soutenue par un professsur de I'Université, pour ob-
tenir le titrs de docteur es-lettres, Comprend un grand . nom-
bre d'observations et d*expériences sur ls développrment auto-
matique des sensations, des émotions, de la mémoire, eto,
Lauteur propose des interprétations de la*plupsrt des phéno-
ménes du somnambulisme, et explique certains faits qui,dit-il,
unt donné lieu aux croyances du spiritisme,

L. JOLY. — I'Tmagination, Fludo psyehologique,
T,

avee 4 eaux-fortos, heau vol. relid

Ouvrage instructif montrant le role de Vimagination
daos certains phéaomenes d'ordre somnambulique.

“L/abbé JULIO. — Secrets merveillews pour la
guérison de toutes los maladies physiques et morales,
avee 2 Portrails et 22 figures coloriées. Relié . 12.fr.

Ce volume, quia coilté & l'auteur deux ans de recherchies

atientes el qui est depuis longtemps attendu par nombre
de personnes, est la complément des Pricres meroeilleuses
dont la dernidre &dition. ‘répandue dans tous les pays du

monde, est maiatenant puisée.

Les Secrets merveillen deviendront lo vade-mecum de

ceux qui veulent faire du bien 4 leurs fréres, car, conte-

nant fes secrets des guérisseurs de tous les pays, ils

opéreat des cures merveilleuses et résument tous les ou-

yfages antiques et occultes, maintenant presque introuva-
es,

Ce livre sera demands méme par les prétres intelli-
gonts, dabord parce quil ot oriiodoxe, contenant loy
formules rituelles consacrées par I'église’et approuvées
par_le souverain Pontife ; ensuite parce que ce préciev re-
cueil leur apprend & sauvegarder les Intéréts matériels de
leurs paroissiens, & se faire mieux comprendre et aimer
d'eux, "expérimentant ainsi que par les choses temporelles
on atteint plus surement les spirituelles.

Co_livre sera surtout le livre de chevet de ceux qui
souffrent ; car il n est pas une seule maladie que l'on ne
puisse zuérir, une seule graceque I'on ne puisse obtentr
par les Tormules de ce livre, si 'on a la foi.

Les catholiques n'y trouveront rien & reprendre, car
T'auteur est lui-méme prétre catholiyue, offrant chague
jour le Saint-Sacrifice de la messe pour les malades et
{65 afligés qui s'adressent a lui; deplus, Il soumis soa
ivre 4 des savants religiex quilont approuve,
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* — Les Etats profonds de I'llypnose . 2 fr.50
+ — L'Estérisvisation de la Sensibilité, avec fig.
dans le texte et 4 planches en couleurs. . . . 7 fr
* — L’Eutériorisation de la_Motricité, recueil d'ex-
Periences ot d’observations, avec fig. - . . . 8 fr
— Recueil de doouments relatifs & i iévitation du
corps” humain. . . . . . . . 2 fr. 50
— Efftuves odiques. Conférences faites en 1866 par
Ie baron de_Reichenbach & I'Académie des sciences de
Vienne. Précédés d'une notice historique sur les effels
mécaniques de Tod. . . . . . ... 6
Trés bons ouvrages. Le premier est une traduction annotée

de V'un des meilleurs mémoires de Reichenbach. Le titre des
derniers indique snfisamment leur objet.

ROUXEL. — Rapports du Magnétisme et du Spi-
witisme . .. . ... . owou ... .. DA
.+ — Histoire et Philosophie du Magnétisme.2 vol.
illustrés de nombreuses figures. Reliés,

* L.— Ches les anciens . . . . . . . . Bfr

* 1L — Chez les Modernes . . . . . . . 3fr.
_ Excellents ouvrages, traitant surtout de V'histoire du magné-
tisime et e ses rapporls avec le spirltisme. L'auteur y démon-
tre que toutes les théories hypnotiques étaient connues des
disciples de Mesmer dés la fin du siécle dernier, Le dernier
est e cours professé par l'auteur & I'Kcole pratigue de Ma-
gnétisme et de Massoge. (Voir page 83),

* SANTINL — Photographie des Efftuves humains,
Mistorique, Discussion, avee fig. + . . . . 8fr.50

Ouvrage rempli do renseignements sur V'efflaviographie,
le seul qui ait paru jusqu'a présent.

+0. WIRTH. — L’Imposition des Mains et la Mé-
decine philosophale, avec 50 fir. . . . . 3 fr.50
Ouyrage d’un magnétiseur occulti_ce convaincu de effica-
cité du procédé que  les 1nagnétisev-s :mploient sous ce titre.
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"Lo Dragon noir ou los Forces soumises @ U'hom-
me, Polit vol. avee figures, rolié . 20t

- FLORENT GARNIER.— L' Avenir par le marc de
café. Tableau avec dessin représentant les aspects du,
maredecafd. . .. v v 0 4w o4 . . . 15 cents

“DE KERDANIEL. — Recherches sur UEnvoute-
ment, . . . e I

Fupnas LEVI.— Dogme et Rituel de la Haute
Magie, 2 volumos, aveo 13 flgures . . o , . 18 fr

— Histoire de la Magie. Exposilion clairo et pré-
clso do aos procédés, do ses riles ol do ses mystiros,
avec 90 figures . .« « o o . 0w 44 ' 12Mr

—La Cle{ des grands Mystéres, suivant Ifénoch,
Abrabam, Ilermés, Trismégiste ct Salomon, aveo 23
R X )

La Sciencedes Esprils. Rovélation du dogme des
Cabalistes, osprit ocoulto des Evangilos. appréciation
des,doetrines spirites . . . . . . . . . 7M.

- Clefs majeures et Clavicules de Salomon, ‘avec
100 dessins (Reservé pour I'usage des initiés) R0 fr,

= LeLivre desSplendeurs(Ouv. posthumo) 7 fr,

— Lo Grand Arcane, ou I'Occultisme ddvoils, 12 fr

A, I’ESPRIT, — Histoire des Chiffreset des Treize
emiers nomb»'exh aux points de vues Ilistorique,

ciontifique et Occulte v + . . v . ..oy ¢ BMr
-G. FABIUS DE CIAMPVILLE,— Le Magisme.
Ktude de vulgarisation . + . . . . . ¢ . 1fr

;)FL TFALGAIROLLE.— Les Exorcismes en Lplzé'rc en
+J. GILKIN, — Stances dorées. Commentairo sacer-
dotal du T'arot, avec 22 figures . . . . . . 1fr
GOURDON pE GENOUILLAC. — La Chiromancie, -
ou ln Bonne aventure explijuée par l'inspection des
lignes de lamain . « v v v, b4 b oo 1fn,

‘GIf. GRANDMOUGIN, Medjour « v + ‘11,
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*— Sanctuaire du Spiritualisme.— Etude de FAmo
humaino et de ses rapporls avec l'univers, d'aprds lo
sommambulismo ot P'extase. . » . . . LT

Cahagnet fut.un grand penseur, un véritable apttre quia
beaucoup écrit; mais il n'a pas assez pratiqué lo magné-
tismo pour que'ses ouvrages soleat considérés comme des
manuels d’enseignement pratique, Malgré cela, constituant
unvéritable enseigaement philbsophiaue, ils sont trés bons
4 lire et 4 conserver

- J. bk CAZENEUVE.— Les Grands/Hommes carac-
térisés par leurs Noms (Lamartine, Flammarion,
1lugo. le baron du Polet), avec appendice sur lo Magné-
N

uvre d'un magoétiste convaincu, quivoit dans les noms
une relation intime avec le caractére et I'aptitude des indi-
vidus. Quvrage (rés curieux, que tous les partisans du
magnétisme ct de Foccultisme devraient posséder.

GHARCOT.— (Euvres complétes, tome IX : Hémor-
ragic et ramollissement du cerveau, métallothérapie,
lypnotisme, électrothérapio, avec 8% figures dansle
texte et 18 planchos . . .+ . . . . . . . 1BIN

La théorle du maitre de I'hypnotisme, résumés daus cot
cuvrage, montre bien que I'hypnotisme n'est que le'magaé-
tisme défigurs.

* GHEVILLARD. — Eludes ecapérimentales sur
certains Phénoménes nerveus,et Solution rationnelle
Au probléme dit Spirite, 4 &dit., revue, corrigée et
précédée d'un apercu sur lo Magnétisme. . . . 2 fr.

Lauteur cherche & démontrer que le plus graud nombre
des phénomenes spirites ne sont dds qu'au magaétisme.

CROCA (flls). L Hypnotisme scientifique, avec 198
figures hors texte. . . . , . . . . 10t
Volumineux ouvrage d'un médecin qui traite ia question
de I'hypuotisme 4 son point de vue, en feignant d'ignorer
tout c8 qui se rapporte au magaétisme contemporaiu.
CULLERRE. — Magnétisme et hypnotisme. —
Exposé des phénoménes observés pendant le sommeil
norveux provoqué, avee 36 fig. . .o 3fn50

Cuvrage d'un médecin, ol sont expasés les thdorles du
magnétlame, confondues avec calles de 'hypnotisme,
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* ROUXEL. — Les Remédes secrets . _1fr

SANTINI — La Photograple & travers 195 Corps.
gpagutes, par les rayons clestiiques, eathodiques ot do

contgen, avec figures . N
. Mme § -, SAWYER — Buddha ofe
SOFIA, maiquise de GIGCOLINT — L’ Inspiration
profonde, achve, inconnue en physiologie. . 1 fr,

*J STRADA — L’Epopée humane Mirabean. 5fr.
* STREBINGER. — Nouvelles Slaves, tiadmites du

russe, du croate et del'allemand . . . 150
* TRIPIER — Medecine et médecins Un Cown de
la crise ouviidre au XIX¢ sidcle. . 0 fr 50

* Emmanuel VAUCITEZ — ba Terre Evolution de
la Vie a sa smface Son Passe, son Présent, son Ave-
nur 2 gros volunes illustrés dé 06 fig. et d'an tablean
en coulew s P R 15 fr.

(Voir page §8)

k. VEGKENSIEDT. — La Musigue ot la Dange
dans les traditons. .+ . . i v 50

* G, VITOUX. — Les mwam Xetta Phatogya o
de UInvisible, avec fig - r. 50

OUVRAGES 1N LANGUES ETRANGERES

ALMANAQUE DE LA IR[{ADIA'UO\Y our
1893-94 (2 vol ), chaque volume . . . . K-.(’)O

-—ponrlssa............urnso
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Les Conseils_praligues sont le résimé du cours de Pathologie ‘et
‘Thérapeutique professt & Ecole de Maguétisme par H. DURVILLE,

Le traltement de toutes les maladies sera successivement publié sous Ia
forme d'autant de Conseils pratigues. Lo attendant que ce travail considé~
rable solt achevé, e professeur H. DURVILLE e tent 4 Ia disposition des
‘nalades pour leur expliquer, par correspondance, tous les délailsdu traitement
‘magaétique quils peavet faire, solt par eux-méines, soit par lintermédiaire
din parent ou d'on ami dévoté.

Chagus Gonsil pratique, uské dans ua' muméro da Journal a
‘Magnétisme, est emvoyé conire 50 centlmes,

eSS o——
MASSAGE MAGNETIQUE
MASSAGE VIBRATOIRE ELECTRO-MAGNETIQUE

D'aprés la méthode du docteur Todko
Par lo Professeur H. DURVILLE ot ses Eléves

28, Rue Saint-Merri, Paris

s
GLINIQUE GRATUITE

de I'Ecole pratiquo de Magnétisme et de Massage,

le Jeudi et le Dimanche, & 9 heures du matin,
Lee autres jours @  heures du soir,séances & priz réduit

TRAITEMENT A DOMICILE

M.DURVILLE regoitle jeudiet le dimanche de 10 & 11 h.
les autres jours, de 1 heure & 4 heures.

B R R —

M=* BERTHE,actlibrSsmuambule qula donudtantdspreuves
d4an prodigieuss lucidite,contulte hVinatitut Hagndtious,23,v.St-Nerr
10joudi otho dima.do 10b.A midk: les autesfours,de 1 8 4






